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Bibi Andersson

Le theatre est 
d’abord fait de mots
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4 Au théâtre, la forme n'aura 
jamais plus d'importance que ce 
que vous avez à dire. Autrement 
dit, le prophète canadien des 
mass-media Marshall McLuhan a 
eu tort d'affirmer que le medium 
était le message, si on peut inter­

preter ainsi le message de la corne - 
dienne suédoise Bioi Andersson.

par Leonce GAUDREAULT

En acceptant de repondre ainsi 
a la question a savoir ce qui impor­
tait le plus au theatre, lors d'une 
rencontre de presse cette semaine 
au Palais Montcalm, la présidente 
du jury de la Quinzaine internatio­
nale du théâtre de Quebec a peut- 
être bien sans trop le réaliser pris 
parti dans un débat qui question­
nera toujours le théâtre, a savoir 
ce qui en est ou n'en est pas.

Peut-être encore plus qu'en 
1984, la programmation montée 
cette fois encore par Alexandre 
Hausvater manifeste une volonté 
de la Quinzaine de témoigner du 
théâtre contemporain dans le 
monde, c'est-à-dire d'un théâtre 
dâvantage visuel, franchissant les 
barrières de langue, mais aussi fai­
sant une moins bonne part au 
texte.

Aux côtes des "Femmes Sa­
vantes" de Moliere ou de "Being at 
home with Claude" du très con­
temporain René-Daniel Dubois, il y 
a le troublant "Replika VI" du Po­
lonais Joseph Szajna. Celui-ci, sans 
aucun mot. Que des cris témoi­
gnant de la morbidité de l'homme

qui l'amene a nourrir la mort jus­
que dans son propre jardin. Par des 
objets charges de sens et une mise 
en scene puissante, les comédiens 
polonais paraissent dire tout au­
tant que le volubile et profondé­
ment émouvant Yves, personnage 
principal de l'oeuvre de Dubois.

Revenons a madame Bibi An­
dersson. Ce que cette actrice 
préférée d'Ingmar Bergman, ci­
néaste qui a su combler de bon­
heur ceux qui aiment les mots 
comme véhicule de la pensée, ce 
que donc Bibi Andersson veut ex­
primer lorsqu'elle parle de la 
predominance du contenu sur la 
forme c'est, on ne peut plus clair, 
la primauté de la parole au 
théâtre.

"Je comprends, confiait-elle 
sans doute sans prévoir qu'on 
chercherait à décortiquer sa 
pensee pour ainsi pouvoir prédire 
ses préférences dans cette pro­
grammation, je comprends qu'un 
peintre puisse expérimenter des 
formes, mais si on oublie ce qu'il 
voulait communiquer.... ", ça lui 
parait bien inutile.

Même chose avec le théâtre, 
poursuivra-t-elle. Donc si on met 
les mots de coté, elle ne marche 
plus.

Pour elle, le théâtre est fait de 
mots, il exprime la pensee.

Sans les mots, peut-on tou­
jours parler de théâtre, lui avons- 
nous demandé, en se souvenant 

que les mimes retrouvaient de plus 
en plus la parole et qu'ils voulaient 
être reconnus eux-aussi comme

des membres a part entiere de la 
grande famille théâtrale.

Sa repense. "Nous avons le 
ballet, la danse, la musique et de 
multiples autres moyens d'expres­
sion qui n'ont pas de mots. Pour 
moi, le theatre c'est fait de mots".

Sa repense éclairé sur les 
débats qui ont cours non seule­
ment dans les salons des universi­
taires mais aussi dans les milieux 
mêmes du theatre. Sans doute un 
signe que le théâtre demeure 
vivant.

Du théâtre planétaire et local
Cela dit, madame Andersson a 

exprime bien d'autres choses au 
cours de cette rencontre avec la 
presse. Elle en dira sans doute da­
vantage lors de sa conference, ven­
dredi prochain, qui porte sur le 
travail dans le théâtre et le cinema 
suédois.

La vedette de "Persona", un 
classique de Bergman le cinéaste, a 
choisi elle aussi de rentrer dans 
son pays pour renouer avec le 
théâtre, apres avoir fait du cinema 
aux Etats-Unis, dont "Quintet" de 
Robert Altman. Donc, retour au 
Royal Dramatic Theatre où elle 

avait appris son art de come­
dienne. Elle a joue dans du Tché­
khov, du Shakespeare, du Genet, 
du Anouilh et du Strindberg dont 
le "Mlle Julie" présenté à la fin de 
cette Quinzaine dans une mise en 
scène de Bergman.

A la fois, a-t-elle constate, le 
théâtre en Suede est introverti, 
tourne sur lui-méme, très local, et
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La cornédienne Bibi Andersson s'est prêtée a tous les besoins du photographe pour mettre 

de la couleur (les ballons) dans la Quinzaine et LE SOLEIL
a la fois il est très international. 
Constatation pouvant s'appliquer a 
bien d'autres pays. "Le théâtre est 
une langue que nous partageons 
tous" sur la planete, dira-t-elle, 
donnant un sens plus universel a 
son "théâtre de mots".

Cela dit, elle a constate en 
Suede, â son retour des Etats-Unis, 
une grande inquiétude chez les ar­
tistes, entraînant une crise de 
créativité. Pourtant, les Suédois 
n'auraient aucune raison de s'in-

subventionne par l'Etat, ramenant 
les coûts des sieges a une dizaine 
de dollars tout au plus. Donc, sécu­
rité des conditions d'emploi. Public- 
assuré, etc. Et pourtant, s'inter­
roge madame Andersson, les ar­
tistes demeurent très fragiles. Elle 
s'inquiete de ce manque de confi­
ance des artistes dans le processus 
de creation.

A une autre journahste qui lui 
demandait de rappeler les grands 
moments de sa carrière, elle

quieter. A côté du théâtre commer- hésité puis lance: "Les plus grands 
cial, style Broadway en miniature moments de ma carrière ont ete 
qui reclame des prix d'entree de les pires", c'est-a-dire que de ces 
$25, $30, il y a le théâtre largement moments les plus difficiles on ap­

prend le plus. Elle avoue une ten­
dance personnelle a chercher les 
problèmes. "Je m'inquiete lorsque 
les gens m'aiment trop."

Enfin, elle s'estime fort heu­
reuse d'avoir ete invitee a venir 
présider a Quebec le jury de la 
Quinzaine. Chanceuse de voir en 
l'espace de deux semaines une 
trentaine de productions qui l'au­
raient autrement obligee à voyager 
a travers toute l'Europe et l'Ameri- 
que pour les voir. C'est une chance 
que le public québécois partage 
très certainement avec Bibi 
Andersson.*

Billets de spectacles et autres événements

Vers une intégration des comptoirs de vente
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♦ Le jour n'est peut-être pas 
très loin où on pourra acheter au 
guichet du Grand Théâtre de 
Québec un billet pour un match 
des Nordiques ou un spectacle 
rock au Colisée de Québec et se 
procurer au Colisée un billet pour 
une pièce du Trident â la salle 
Octave-Crémazie ou pour un 
concert de l'Orchestre symphoni­
que à la salle Louis-Fréchette du 
GTQ.
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Le Seleil Jocques Detchénes
Avec un système de billetterie plus efficace et surtout des 

points de vente plus nombreux, les files d’attente ont des 
chances d’être moins longues à la mise en vente des billets 
pour les spectacles les plus populaires.

par Louis TANGUAY

En effet, dans tout le reaména­
gement présentement en cours des 
services de billetterie dans la 
région, on se dirige, de façon très 
nette, vers une intégration des 
points de vente de billets qui sont 
actuellement distribues a travers 
deux réseaux distincts.

Le volume de ce commerce se

situe annuellement a près de 
2,000,000 de transactions, soit en­
viron 1,500,000 pour la ville et 
400,000 pour le G'TQ, si on fait abs­
traction des abonnements au hoc­
key, au théâtre et aux concerts.

Le réseau de la ville de Québec 
(desservant principalement le Co­
lisée, le Palais Montcalm, l'Institut 
canadien, l'auditorium de la Bi- 
bUothèque centrale, le Théâtre du 
Bois de Coulonge, présentement la 
Quinzaine de Théâtre et le Cirque 
du Soleil et bientôt le Vieux-PortI 
est en voie d'étre complète.

L'equipement du reseau du 
Grand Théâtre (GTQ, salle Albert- 
Rousseau, La Fenière, Théâtre de 
l'Ile et Théâtre du Grand Dérange­
ment) est pour sa part â renouve­
ler au cours des prochains mois.

Or, dans un cas comme dans 
l'autre, les ordinateurs choisis

viennent du même fournisseur et 
les systèmes sont donc 
compatibles.

Les deux partenaires poten­
tiels ne veulent évidemment pas 
négocier par la voie des médias les 
conditions d'interconnection de 
leurs appareils, et la marge d'auto­
nomie que chacun veut se garder, 
mais des négociations sont en 
cours. De part et d'autre, on ex­
prime l'espoir de s'entendre rapi­
dement sur l'établissement de 
postes communs de vente.

Cet été, par exemple, pour 
acheter un billet du Théâtre de la 
Fenière, il faut se rendre soit au 
théâtre lui-méme soit dans l'un 
des huit postes de vente du reseau 
du GTQ (Grand Théâtre, salle Al­
bert-Rousseau ou l'un des six Pro- 
vigos participants). Par contre, 
pour une pièce au Théâtre du Bois

de Coulonge, il faut acheter ses bil­
lets sur place, ou encore dans l'un 
des six points de vente du reseau 
de la ville: Palais Montcalm, La 
Baie (Place Laurier et Galeries de 
la Capitale), Bibliothèque Gabriel- 
le-Roy, Vieux-Port de Quebec (a 
compter de lundi prochain le 9 
juin) et Colisee de Quebec (a cet 
endroit un seul des 12 terminaux 
prevus, a raison d'un par guichet, 
est déjà en operation et les autres 
ne le seront que le 1er août). 
Négociations

Si les négociations actuelle­
ment en cours continuent d'aller 
"rondement" selon le terme du 
porte-parole du Grand Théâtre, 
Jacques Choquette, des cet au­
tomne il sera possible d'acquérir 
des billets pour ces deux théâtres 
et pour l'ensemble des autres

Suite à la page 2
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BILLETS DE SAISON 
30 Sel 36 S 
pour trois pieces 
Les Femmes Savantes.
L Assassin et Une Folie
Les billets sont en vente au Palais 
Montcalm, a la bibliothèque de 
Quebec et dans les magasins La 
Baie de Place Laurier et Galeries 
de la Capitale

Pour information: 681-4679 
et 681-0088
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48 heures d avis
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Pour sa “Journée de la fleur"

L’atout du festival sa cote d’amour
• Levee de fonds populaire 

menee à la façon de la campagne 
de la bougie du Carnaval de 
Quebec, la “Journée de la Fleur” 
du Festival d'été international de 
Québec risque d'atteindre un bas­
sin de participants asset différent 
de celui qui finance en bonne 
partie la fête d'hiver.

AFFICHEZ LE FESTIVAL A VOTRE BOUTONNIERE

par Louis TANGUAY

Ce pronostic est celui d'un 
stratège qui a une longue et- 
perience de la bougie du carnaval, 
pour y avoir travaillé pendant sept 
années dont la derniere comme 
president de la campagne, André 
Villeneuve.

Il reserve son avis définitif pour 
le 15 juin, mais selon lui les motiva­
tions des gens qui achètent la bou­
gie se répartissent comme suit; at­
trait des prix, 40 pour 100; appui au 
carnaval, 25 pour 100; et appui a 
l'organisme local qui fait la sollici­
tation et en retire un bénéfice, 35 
pour 10.

Ce qui fait, dit-il en mterview, 
surtout la différence avec le Festi­
val d'été où il est bénévole pour la

M. Pierre Brousseau.

premiere fois cette année, c'est la 
cote d'amour dont l'événement 
jouit dans la population locale.

Billetterie
Suite de la page 1

salles de spectacles petites ou 
grandes de la région de Québec, 
dans l'un ou l'autre des 14 points 
de vente énumérés pour les deux 
réseaux.

Selon Pierre Brousseau, direc­
teur général de la Commission de 
l'exposition provinciale qui, com­
me gestionnaire du Colisée, admi­
nistre le nouveau réseau de billet­
terie de la ville, il existe une 
volonté reelle d'en arriver a une 
entente pour la mise en commun 
des comptoirs d'émission des 
billets.

Compte tenu de la moindre im­
portance des prix mis enjeu et de la 
participation à la vente d'orga­

Des propos recueillis de part et 
d'autre, le principal point de diver­
gence porte sur la possibilité pour 
les préjjosés de consulter ou non, 
sur un écran cathodique, le plan de 
la salle pour laquelle son client de­
mande un billet.

Outil non necessaire selon 
Pierre Brousseau, convaincu que 
l’ordinateur émettra le meilleur 
billet disponible au prix que le 
client veut payer. Question de per­
sonnaliser le service, selon Jac­
ques Choquette, convaincu que la 
transaction doit se faire pour un 
siege choisi par le client.

Quoi qu'il en soit, il est envisa­
geable et simple de fusionner les

nismes locaux moins facilement 
identifiés par le public, l'appui au 
festival pour le maintien de la gra­
tuité de ses spectacles pourrait mo­
tiver jusqu'à 60 pour 100 des achats 
de l'épinglette qui sera mise en 
vente pour une seule journée, sa­
medi prochain le 14 juin.

Une autre variable imprévisible 
est celle de l'intérét des collection­
neurs d'épinglettes, si bien que l'ob­
jectif de 100,000 pièces a été fixé de 
façon tout à fait "arbitraire".

L'an dernier, environ 175,000 
des quelque 280,000 bougies ven­
dues au total l'ont été dans le terri­
toire couvert par la campagne du 
festival.

L'été denuer, le festival avait 
vendu quelque 25,000 exemplaires 
d'une épinglette à laquelle était 
aussi relié le tirage d'une automo­
bile Renault, mais on avait constaté 

difficulté de constituer des 
équipes de vente partout dans la 
région.

Compétents et prêts
C'est pourquoi le festival a

décidé de faire appel a l'organisa­
tion du carnaval.

Au cours des discussions qui 
ont précédé la décision en ce sens, 
admet le président du festival, Mi­
chel Laliberté, la question à savoir 
s'il était souhaitable d’associer son 
financement populaire à celui d'une 
autre organisation dont le mandat 
est moins culturel a été soulevée.

Mais, comme il fallait faire vite 
ce pas vers le public pour obtenir 
son appui fmancier, les gens du car­
naval paraissaient non seulement 
compétents mais aussi les plus 
prêts à mettre rapidement l'organi­
sation sur pied, apportant notam­
ment une plus grande crédibilité à 
la recherche de groupements in­
téressés à s'occuper localement de 
la sollicitation.

A cette période-ci de l'année, ce 
recrutement semble particulière­
ment difficile, et, en début de se­
maine, il restait à recevoir des 
réponses définitives des organisa­
tions devant fournir près de la moi­
tié des bénévoles nécessaires à la 
couverture de toute la région.

André Villeneuve ne pouvait 
donc pas tracer un portrait-type des 
organisations participant à la vente.

mais savait déjà que beaucoup de 
groupes sportifs privés seraient im­
pliques, mais aussi certains orga­
nismes à caractère culturel comme 
des chorales.

Incidemment, laissait entendre 
cette semaine le president Michel 
Laliberté, les solliciteurs partici­
pant au blitz dans les résidences de­
vraient avoir en main, samedi pro­
chain, des exemplaires du 
programme officiel du festival, pour 
le distribuer aux portes. '

Quelque 200,000 exemplaires de 
cette brochure sont actuellement , 
sous presse.

Le jour de la vente même, quel­
que 300 bénévoles déjà tous re­
crutés travailleront dans les dif­
férents comités, en plus des 
vendeurs. £t, au coeur de cette 
opération, se trouve un noyau d'en­
viron 75 bénévoles qui travaillent 
depuis plusieurs semaines déjà à la 
préparation de la journée.

Dans une proportion de 90 pour 
100, ces gens viennent des comités 
du carnaval. Et André Villeneuve 

admire surtout le bénévolat de ceux- 
là, car il vont jusqu'à donner cinq 
soirs par semaine, sans que ça les 
mette en évidence.9

points de vente dès cet automne, 
même si les nouveaux équipe­
ments du GTQ ne sont installés 
que l'an prochain.

L'intégration complète des 
deux réseaux I l’ordinateur de l'un 
servant de garantie à l'autre en cas 
de panne), ne serait cependant réa­
lisable qu'à l'automne 1987.

Mais, dcins environ un an, la 
région de Québec pourrait être 
équipée d'un réseau de billetterie 
qui servira d'exemple de concerta­
tion et d'efficacité, croit Jacques 
Choquette.
Le cas Ticketron

Pour l’établissement des deux

réseaux, l'un des soumissionnaires 
était la firme Ticketron qui se 
charge de l'émission des billets 
pour une foule d'événements a 
Montréal, sportifs ou autres com­
me les grandes expositions, et des 
spectacles comme ceux du Festival 
de Jazz, de la Ronde et certains de 
ceux programmés à la Place des 
Arts.

Quand l'entente avec les maga­
sins Eaton a pris fin, le 31 décem­
bre dernier, la compagnie n'a donc 
pas relocalisé immédiatement son 
comptoir, a expliqué, au cours 
d’une conversation téléphonique.

un porte-parole, M. Louis Grieco.

Il restait alors la possibiUté de 
réserver des billets à Montréal par 
téléphone avec cartes de crédit par 
le système Télétron, mais, quand 
ses soumissions pour l'ensemble 
des salles de spectacles de Québec.^ 
ont été écartées, la compagnie a 
donc réinstallé au début de mai un' 
comptoir de vente à Sainte-Foy, au 
magasin La Baie de Place Laurier et 
M. Grieco n'écarte pas la possibi­
lité d'ouvrir rapidement un second 
comptoir dans l’autre commerce 
de la même chaîne si la demande le 
justifie.#
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Un suspense à la limite du supportable
*POLTtRGElST 11, The Other 

Side, drame de science-fKlion rea­
lise par Brian Gibson. Scenario et 
production: Michael Crais et Mark 
Victor. Phot.: AndrewLasrio. Mus.: 
Jerry Goldsmith. Effets spéciaux: 
Richard Ediund. Int.: Heather 
0 Rourke, Oliver Robin, Julian 
Beck, Zelda Rubinstein, Will Samp­
son, Geraldine Fitzgerald. Améri­
cain, 1986, too min. environ. En 
version originale anglaise. Au 
Ste-foy.

Un poltergeist (Rosenheim pol- 
tergeist) est un fantôme particu­
lièrement maléfique identifie ain­
si en Allemagne, en 1968, par deux 
physiciens du renomme institut 
Max Planck. Le Dr William G. 
Roll, un éminent parapsychologue 
dont les travaux ont fait école, 
soutient que le poltergeist est un 
"citoyen du monde"; ce 
phénomène se traduit le plus sou­
vent par de mystérieux mouve­
ments des objets.
Une famille heureuse

le premier film “Poltergeist” 
décrivait les événements de Cuesta 
Verde, ou la famille Freeling vit sa 
maison et sa terre détruites par 

.,''les plus violents événements psy­
chiques jamais enregistrés". Dans 
"Poltergeist H", on retrouve notre 
petite famille typiquement améri­
caine qui croit avoir enfin trouve 
la paix et le bonheur dans une chic 
banlieue de Culver City, en 
Californie.

C'était oublier que les polter­
geist ont la mémoire longue. Le

film laisse a entendre que sils s en 
prennent a la famille Freeling, 
c'est parce qu'ils ne peuvent sup­
porter l'existence d'une famille 
heureuse, unie et confortablement 
installée dans le bonheur tout 
américain; un homme et une 
femme fideles qui s'aiment, deux 
enfants beaux et obéissants.

Mais il y a plus; ils sont les des­
cendants de la seule survivante 
d'une colonie de pionniers de la Ca­
lifornie disparus mystérieusement 
au cours de leur exode vers l'Eldo­
rado. Ils découvriront le secret 
horrible de cette disparition mas­
sive. Fl ils pourront a ce moment 
identifier leur ennemi pour mieux 
le combattre. Leur seule arme; l'u­
nion familiale indéfectible.

Autre point majeur du film; la 
réabilitation des croyances et 
mythes des Indiens Musgokee de la 
region de l'Oklahoma. Le Shîunan 
Taylor, détenteur de pouvoirs psy­
chologiques, aidera la famille Free­
ling a lutter contre les maléfices 
des poltergeist.

Attention les enfants
Si vous voulez faire de vos en­

fants des paquets de nerfs, emme- 
nez-les voir ce "Poltergeist". Radi­
cal. Ils seront détraqués 
nerveusement pour quelques 
jours, quelques mois ou pour la 
vie. Et plus ils sont jeunes, mieux 
ce sera.

Ce genre de science-fiction, qui 
est beaucoup plus du cinema 
d'horreur, doit toujours aller tou­

La petite famille Freeling. typiquement 
prises avec les méchants poltergeist.

jours plus loin dans les effets 
spéciaux et les situations outrées 
pour conserver son large public.
La, on a atteint le bout du bout

américaine, sux

Ce cinema est très habile et, a 
mon avis, dangereux. D’un cote, on 
magnifie les vertus traditionnelles 
américaines et on glorifie la fa­

mille, mais c’est pour mieux mon­
trer les phantasmes maladifs des 
créateurs du film

fout cela tourne autour de la 
religion et du sexe mais de façon 
parfaitement enrobee pour qu'on 
ne retienne que le suspense a la

limite du supportable, les eflets 
spéciaux et le faux message de paix 
et d'harmonie. Les producteurs de 
ce film sont peut-etre des 
poltergeist.

Le petit genie Stephen Spielberg 
fut a l'origine du premier "Polter­
geist". N'oublions pas qu’il fut 
l’auteur et le réalisateur du fa­
meux “E T ' Plusieurs têtes heu­
reuses n'ont vu dans “E T." qu'une 
fable adorable pour enfants.

“E T", c'est la métaphore de 
"it", le raccourçi argotique anglais 
de shitt lia merde). Regardez bien 
E.T. s’étirer le cou et on voit tout 
de suite, si on veut bien voir, que 
cette fable est scatologique. Une 
façon pour l'eternel adolescent 
Spielberg (il se vante de n'avoir ja­
mais rien lu d'autre que des 
bandes dessinees) de prolonger sa 
phase anale.

C'est le critique de la revue 'Po­
sitif', Robert Benayoun, exegete de 
Welles et de Buster Keaton et 
americanophile distingue, qui a 
décortiqué le premier, à ma con­
naissance, le film “E.T.” dans ce 
sens. Il a releve, fort justement, 
qu'au moment de la poursuite des 
adultes contre les enfants a bicy­
clette qui veulent sauver leur 
héros “E.T." enveloppe dans un lin­
ge blanc style cottonnelle, l'un 
d’eux dit très vite mais de façon 
entendable si on a des oreilles; 
“Kill this shitt". C'était la clef du 
film "E T.".

“Poltergeist M" ne vole pas plus

haut. Cette bete immonde, vis­
queuse, que vomit le pere de fa­
mille pour se debarrasser du mabn 
qui l’habite (il était entre en lui 
par le biais d’une bouteille d'alcool- 
c'est Jean l.apointe qui va être 
content) est déjà un cbche du gen­
re et se répété jusqu'à plus soif.

Deux tètes inoubliables
Le film “Poltergeist" est un 

petit chef-d’œuvre techniquement 
parlant si on peut supporter ses 
enfantillages au niveau des idees.

Il a l'immense qualité de nous 
montrer deux tetes de comédiens 
inoubliables; Julian Beck et Will 
Sampson.

Julian Beck, le tondateur du 
"Living Theatre", joue le role du 
reverend pasteur Henry Kane, le 
gourou des poltergeist. Il est for­
midable dans ce personnage et 
d'autant plus émouvant qu’il se sa­
vait condamne a court terme par la 
maladie. Julian Beck est mort 
avant la sortie du film.

Will Sampson était déjà inou­
bliable dans le rôle de l'Indien qui 
s’évade de l'hopital psychiatrique 
dans “One flew Over The Cuckoo's 
Nest" (Vol au-dessus d'un nid de 
coucous). Dans “Poltergeist II", il 
est le sauveur de la famille Free­
ling. Dans la vraie vie, Sampson est 
un vrai shaman indien de la tribu 
des Musgokee. Il donne beaucoup 
de crédibilité a un film qui en a 
bien besoin.•

Louis-Guy LEMIEUX

Les CINEMAS

SPECTACULAIRE
le film de guerre en avion le 

plus impressionnant de toute 
l’histoire du cinéma."

Louis-Guy Lemieux. Le Soleil

CAPTIVANT
‘‘...très efficace, très “puncher', 
captivant, TOP GUN sera un des 
“TOP” films de l’été"

Richard Gay. Bon Dimanche

SUPERBE

Kl I O ^ ^ A O A I I ET O films tels qu’ils devraient être vus...
I w k Lh plus grands que nature

..quelque chose a voir."
Claude Robert. Journal de Quebec

INCROYABLE
"...excitant... terrifiant... l’écran 
explose! Incroyable.”

JoelSiegal. A B C T.V

La plus grande
AVENTURE 
DE L’ETE
Ils sont venus au Camp 
de l’Espace en rêvant 
de devenir astronautes.

Soudain...
sans avertissement... 
avant qu’ils ne soient prêts... 
ils furent propulsés dans l’espace.

LES ETOILES APPARTIENNENT A UNE NOUVELLE GENERATION 
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Histoires érotiques, au féminin piuriei
♦ L’amour, c'est la contraire de tout le reate: If est souvent plue facile de le 

faire que de le dire! Alors, l’écrire, vous pensex bien... Un peu méfiant un peu 
^soeuvre aussi par un alitement l’ai entamé la lecture des ’’Petites MsttSw. 
hora^talef de Cécile Philippe, c’était de circonstance. Mieux que fa^ 
ce fut le plaMr intelligent”, pour employer la devise d’un certain magaxine... 
Apre% revimm. ayant toujours envie d’entendre une femme parier démour.-’ 

^ préféré, ayant envie de lire une femme écrire d’amour • je me suis 
p^apité sur le ^mier Régine Deforges, “Pour l’amour de Marie Salat ”, Là, le 
plaisir fut plutôt bref. Un peu court jeune femme! ^

Les 50 péchés de Cécile
#Le secret, c'est de ne penser 

qu'a ça, en s'intéressant tout de 
même a autre chose! Cécile Phi­
lippe accuse 50 pèches en autant 
d'historiettes, mais au moins, ses 
fautes chamelles sont assez spiri­
tuelles. Tout le contraire du plaisir 
triste. A preuve, ce petit dialogue:

Embrasse-moi là... J'insiste. 
Tu n’aimes pas?

Si. A toi, j'aime.

par Régis TREMBLAY

C’est drôle et gentil, parce qu'il 
y a du sentiment, anomalie de plus 
en plus rare, de nos jours et de nos 
nuits. Mais laissons Cécile Philippe 
nous faire plaisir. L’une de ses 
heromes sans nom (peut-être est-ce 
le sien) et sans complexe fait cette

touchante déclaration; "Oui, je me 
vois accoucher de mon amour, en­
fant si peu adulte et qui m’est tout, 
enfant que tu ne me donneras ja­
mais et que miraculeusement, tu as 
su remplacer à l’instant."

Même si elle collectionne les bi­
zarreries, le ton n’est jamais per­
vers. Faut le faire! Pour la bonne 
bouche, mentionnons ces 74 mou­
lages de l’instrument de plaisir 
d’autant d’amamts d’une diva sep­
tuagénaire, qui ne se prive pas de se 
rafraîchir la mémoire! 
Coquetteries

L'enfer du sexe étant pavé de 
mauvaises habitudes, citons cette 
coquetterie féminine; "J’ai un peu 
dragué dans les ambassades, histoi­
re d’assortir les peaux d’ébène à 
mes draps de satin." L’homme objet

C’est fou braque! C’est Miro! 
Allez vite aeheter vos billets.

Affiche gratuite à l'achat de 6 hillet.s ( ju>qu au 20 juin |. 
Billet» en vente au Musée, par Ticket run et Teletron.

mirô rrarrant à mmtrêdl
20 juin - 5 O et. 19 86
Musée des beaux-arts de Montréal

«> rumwsin ft 13tP fXm LMRL

PRESENTENT

BANQUE
NATIONALE LES

(ô) GRANDS 
Ea\PU)RATE|lRS

' - w..

SAISON 86-87

ABONNEZ-VOUS
DÉS MAINTENANT 
PAR TÉLÉPHONE

a 643-6976 

yi 659-6710

■ FACILE
■ PRAT)(7UE
■ EFFICACE

Utilisez

de credit

'Ai

SOYEZ DE L'EXPÉDITION!

ciAssigur

laMINftnni
▼alléo dos bommos morts 

Spécial, pour abonnés $ 6 **

ffreeve: 
gratuitement 
par ta poste 

le oepMcint 
Qe 1.1

programmation 
96 87 (les 

Cranos 
Cxptoriteurs 

en composant 
«e 64S 6976 

«Crand Theatre» 
ou

6596710 
(5 Albert Vousseau»

1
AVENTURES EN 
ALASKA-LAPONIE

2 VOLCANS
D’AMERIQUE

3
TUNISIE DES MILLE
ET UN SOLEILS

4
PORTUGAL
TERRE D’EVASION

5 PÉROU
Royaume des 
civilisations perdues

6 AFRIQUE PÉRILLEUSE
vaiiee des 
premiers nommes

A L'ÉCRAN
GRANDS FILMS

SUR SCENE

5 CINEASTES 
CONFÉRENCIERS

• Spectacle a oartir 
de s 921

• ADonnement variant 
entre 52 501 
et 42 SOI selon le 
lour et I heure

• Demanoet nos pri» 
speciauv pour 
etudiants et age dor 

• OBtene» un 
aDonnement gratuit 
en formant un groupe 
de 15 personnes

Les Rôtisseries St-HuDert particiDantes vous invitent i leur comptoir oe 
commandes a emporter afin de vous procurer la nouvelle programmation 
des Grands Explorateurs
St-Hubert veu* rumettra auttl un certHIcat-benl d'un* valciir de St 
aptrilcaMt a l'ediet de votre abonnement.

votre abonnement vous donne droit a 6 coupons d une valeur oe 1S chacun tchangeaoies 
nans les eOtissenes St Hubert partir ipantes
«cetMiNTu vom soem aux ctANOt ixeuManues me um visrn enu st-nuiirt

e SALLE
ALBERT-ROUSSEAU
2410 Cfieovn St» Poy 
Ste Toy Ou» CIV IT3

Commandes
téléphoniques
|4iei U94710 
Km au ven I Ih a 20h 
samedi I Ih a I7h

GRAND THEATRE 
DE QUÉBEC
SrfH» louts-frKh^r
?6d biiul St CyfiR» «t 
QurtMH GtR 203

Commandes
teiephormiites
(419) 64) 6976
9h <1 I7h

1 t Ml f CIIM ll’t'l

de décoration intérieure, ce n'est 
pas beaucoup mieux que la femme 
objet ou la femme d’intérieur, à 
bien y penser.

Quand, de temps à autre, l’au­
teur nous sert une phrase un peu 
désabusée, c'est pour le chic, et pas 
pour les larmes; "Le grand amour, 
c’est bien joli, je ne dis pas. On y 
passe toutes et peut-être que le 
plus tôt est le mieux, au moins on 
est vaccinées."

Il arrive que Cécile Philippe ne 
parle point d’amour, ni de sexe, 
question de nous prouver qu’elle a 
d’autres centres d’intérêt Là enco­
re, c’est une fille épatante. Une 
perle, sa tirade des bijoux, dont 
voici un extrait; "Comptons pour 
rien les meurtrissures inAmes des 
griffes et sertissages. Reste le

t.

contact glacé du métal sur la chair 
tiède, le contact vampirique de la 
perle qui nous absorbe insensible­
ment, ^ nourrit son eau de notre 
vie. Qui a réellement besoin de l’au­
tre pour exister? La séduction 
vénéneuse des bijoux vous confis­
que à vous-mêmes..."

Voila peut-être pourquoi les 
femmes les aiment tant...B

Petites histoires horizontales. 
Nouvelles. Par Cécile Philippe. Le 
Pré aux Clercs.

A
_ , . _ . leieiu Jewi Veiller»
Regine Deforges, lors de son passage a Quebec, en 1983.

Les 118 lettres de Régine
é Autre auteur, autres moeurs. 

Si Cécile Philippe décrit les 
hommes de sa vie, Régine Deforges, 
elle, met en scène les amours de 
Margot et Marie, deux jeunes 
femmes mariées vivant en Gironde 
au début du siècle. Pour l'amour 
de Marie Salat est constitué de 
quelque 118 lettres d'amour que 
s'échangent l’ouvrière et la coutu­
rière. Cette bien mince romance 
n'offre qu'un intérêt de curiosité, 
et ne présente surtout pas une 
quelconque valeur littéraire.

par Régis TREMBLAY

En fait, l’histoire derrière cette 
histoire est plus intéressante que 
l’histoire eile-mémel Le point de 
départ est authentique: Régine De­
forges achète chez un brocanteur 
trois jolies cartes postales. Se ren­
dant compte qu’il s’agit de lettres 
d’amour d’une femme à une autre 
femme, elle retourne chez le mar­
chand et en trouve quelques autres. 
Le reste est de son invention. Bien 
sùr, une ouvrière ou une couturière 
n’écrit pas comme Françoise Mail- 
let-Joris dans Le rempart des 
Beguines. Bref, le souci de véracité a 
perdu Deforges...

Beaucoup de déclarations d’a­
mour de ce petit bouquin feraient

de parfaites paroles de chanson 
western; "Je t’en supplie, ne m’a­
bandonne pas. Viens, ton amour 
peut réchauffer mon coeur. Je t’en 
supplie..." La naïveté n’excuse ni 
n’explique des phrases creuses 
comme celle-ci: "J’étais dans l’i­
vresse du bonheur et tu me plonges 
dans l’angoisse du medheur."

D’ailleurs, Deforges aime bien 
les rimes ridicules: "Je suis une 
femme normale. J*ai mail" griffonne 
Margoton. En passant, les 
considérations morales font rire, 
chez ces deux femmes qui ont choi­
si, pour leur voyage d’amoureuses, 
un "pieux" pèlerinage à Lourdes. 
Margot, décidément plus inspirée 
que sa compagne, écrit a Marie: 
"Bonne nuit, mon aimée, je vais re­
mercier la Vierge de Lourdes pour 
tout ce qu’elle nous a donné... Sou- 
viens-toi avec quelle ferveur nous 
avons suivi les processions, dit le 
rosaire... Qh le plaisir ne peut être 
qu’un don de Dieu, qu’une approba­
tion de notre amour.,." etc.

Tout est sommaire, dans ce li­
vre. Les maris logent à la même 
double enseigne: cocus contents, 
estomacs comblés. A propos de son 
Jean-Marcel, Marie écrit à Margot: 
"Tu as été droit à son coeur en pas­
sant par son estomac. Il se réjouit 
de notre amitié et de notre pèleri­

nage à Lourdes.". Le Charles à Mar­
got est tout pareil; "Ce bon repas l’a 
rendu tendre." Bref, des végétatifs 
aveugles. C’est digne d’un scénario 
de film porno... censuré, puisqu’on 
n'y trouve pas grand- chose 
d’explicite.

Par contre, nos deux tourte­
relles n’arrètent pas de se chanter 
qu’elles sont folles. "Je deviens fol- 
le....Tu me rends folle... Tes folles 
paroles... Cette séparation me rend 
folle... Je deviens folle de douleur- 
...Folle, chère petite folle... Nous 
sommes folles, complètement 
folles..." Folles de plaisir ou de dou­
leur, l’important, c’est de perdre 
l’esprit. C’est leur hymne. Il y a des 
gens, comme ça, qui ont besoin de 
perdre la tête pour se sentir en 
amour, confondant amour et acé- 
phalie. On est loin du "plaisir 
intelligent".

Mais le plus marrant, c’est 
quand Margot accouche d’un fils. 
Elle écrit a son amante: "Tu vas 
rire, j’ai l’impression qu’il te res­
semble... Comment va ton petit Bru­
no? Il faudra qu'il fasse connaissan­
ce avec mon Jean-Marie..." Autre 
charmante idylle en perspective?#

Pour l'amour de Marie Salat. 
Roman. Par Régine Deforges. Albin 
Michel.
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Forme, style et contenu pertinent sont alliés

Les esprits favorables sont avec
Quinzaine Internationale

ITHEÀTREI

Théâtre •Québei
Edition 1986

"TIE.

# Depuis le début de la Quinzaine de théâtre, nous attendions ce 
théâtre qui allie â la fois forme, style et contenu pertinent, portant des 
émotions et présentant un intérêt sur le plan de l'interprétation. On 
avait eu droit à cette gâterie dés le début avec "Being at Home with 
ClMde"et depuis, on restait un peu sur notre appétit. Certains question­
naient même les choix de la Quinzaine sur le plan national; mais "Jessi- 
caTest arrivée jeudi et les esprits favorables, avec elle.

^Jt

' par Martine R. CORRIVAULT

Celte oeuvre théâtrale écrite 
par la comedienne d'origine mont­
réalaise Linda Griffiths (née a Mon­
tréal, elle a grandi en Saskatchewan 
et réside à Toronto pour les besoins 
de son métier), nous vient d'une 
idee de Paul Thompson, du Théâtre 
Passe Muraille de Toronto. Direc- 
telur artistique de la compagnie il 
avlÿit, en 1979, parlé à l'activiste 
métis canadienne Mau'ia Campbell, 
auteure d'une autobiographie titrée 
"Halfbreed”, d'un projet théâtral à 
partir de son livre.

C'est finalement la comédienne 
et auteure de "Ma^e and Pierre", 
Linda Griffiths, qui devait une fois 
de plus relever le défi lancé par 
Paul Thompson (il était aussi â l'ori­
gine du spectacle sur le célébré cou­
ple canadien). Apres avoir ren­
contré Maria Campbell qui l'a 
entraînée à sa suite dans les terri­
toires de sa nation dans les savanes 
de Saskatchewan et d'Alberta, la 
jeune femme de théâtre a littérale­
ment plongé dans la réalisation du 
projet. Elle utilise volontiers le mot 
"jam" dans le sens courant en jazz, 
pour décrire les seances de création 
et documentation qui ont précédé 
l'écriture du spectacle.

"Nous voulions dépasser l'anec­
dote de la vie de Jessica et trans­
mettre le fantastique et la poesie de 
la culture indienne qui nous 
ramène aux sources. Nous voulions 
laisser parler les esprits qui han­
tent Jessica, les Indiens que la 
vieille Vitaline appelle, le Loup,le 
Coyote, l'Ours et le Corbeau, mais 
aussi l'homme blanc ou plutôt la 
blanche, heritage de la mythologie 
celte, la Licorne avec qui Jessica 
doit se réconcilier pour survivre," 
explique Mme Griffiths.

Le résultat est impressionnant 
et si, jeudi soir, les comédiens de la 
distribution ont d'abord paru gênés 
par leurs masques, le nouveau dis­
positif scenique (construit pour la 
tournée prevue pour l'automne, 
mais etrenne, comme les éclairages, 
a Québec) et un public absolument 
etranger, des le deuxieme acte, tout

allait mieux. Les francophones 
moins familiers avec l'anglais réus­
sissaient quand même, avec beau­
coup d'attention, â suivre ces entre­
croisements de la réalité et de 
l'imaginaire, du conscient et du 
subconscient, cette lutte dans la­
quelle Jessica se trouve engagée 
quasiment à son corps defendant.

Les évocations, le contenu 
social et poétique -et même poUti- 
que- sont tels que l'on voudrait lire 
-ou entendre- tout de suite tout ce 
qui se raconte, dans sa propre 
langue.

Il est question d'une jeune 
sang-méle, Jessica, que la misère a 
conduite â la prostitution et qui se 
retrouve en institution psychiatri­
que. Pour sortir du cercle infernal, 
elle doit faire la paix en elle, retrou­
ver l'equilibre, accepter qui elle est 
et retrouver sa fierte.

La piece se joue sur trois ni­
veaux: le realisme quotidien, â l'a- 
vant-scene, le monde dont elle est 
issue avec sa maison natale et la 
vieille femme qui l'habite et l'uni­
vers fantastique des "esprits" (ou 
des dieux). Les relations de Jessica 
avec les hommes -qui se confondent 
aux esprits bons ou malfaisants- 
s'établissent sur une base de pou­
voir. Quand Jessica qui cherche â se 
reprendre en main échappe â "ses" 
hommes, la violence éclate.

L'allegorie est d'une fantasti­
que richesse et pas une femme ne 
peut rester indifferente â ce que 
l'oeuvre évoqué. La mise en scene 
sert bien le propos meme si parfois 
au niveau de la diction, il y aurait 
du travail a reprendre.

Une oeuvre sensible, intelligen­
te, sur la nature de l'étre au coeur 
d'une terre-mere nature que la 
présence de l'homme met en dan­
ger, une piece sur la femme, sur l'i- 
dentite de l'homme, sur son envi­
ronnement, sur les valeurs raciales, 
aussi.

Vite, une traduction et une pro­
duction pour diffusion parmi nous, 
pour aider ceux qui doutent â re­
trouver le chemin de la fierté indi­
viduelle et, osons le mot, 
nationale. •

.f»-
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Jessica , c esf une rernarquable distribution féminine qui réunit Monique Mojica (dans le rôle titre, au centre) avec Susan 
Hogan (lamie blanche) et Makka Kleist (la vieille femme).

Plusieurs événements parallèles à la 
Quinzaine sont suivis avec attention

♦ L'un des événements parallèles a la Quinzaine internationale du 
théâtre de Québec le plus attendu est sans doute la conference que doit 
prononcer le grand comédien italien Raf Vallone, aujourd'hui-même I6h 
à l'auditorium de la bibliothèque Gabrielle-Roy.

par Léonce GAUDREAULT

Cet homme de cinéma et de 
théâtre, venu â Québec jouer dans 
Luci di Boheme de Valle-Inclan, par­
lera de sa vie d'acteur au théâtre 
mais sans doute aussi de cinéma 
puisqu'il a joué dans de nombeux 
films dont "Le Cardinal" de Premin­
ger (1963) ou "The Human Factor" 
d'Edward Dmytryk (1973). Il a même 
déjà touché a la realisation cinéma­
tographique. L'admission est 
gratuite.

Le lendemain a la même heure, 
mais cette fois dans la salle des ma­
rionnettes du Grand Théâtre, ce 
sera au tour de Eli Malka d'Israël 
qui entretiendra son auditoire du 
Théâtre national Habiméih et du 
metteur en scène Steven Berkoff 
qui vient présenter "Le procès" de 
Kafka a compter de ce soir, 2 Ih. Cet­
te conférence sera prononcée en an­
glais, alors que M. Vallone s'expri­
mera en français.

Pour la suite de ces 
conférences, il s'agit de consulter 
l'horaire de la Quinzaine.

Il faut dire que les activités pa­
rallèles sont suivies avec beaucoup 
d'attention, témoignant de l'intérét 
que soulève cette Quinzaine. La 
vin^aine d'ateliers de travail des­
tinés au milieu fonctionnent bien. Il 
fallait s'inscrire â l'avance.

Autre élément d’informations 
pour les passionnés, c'est la tenue 
tous les jours du festival (Ilh au 
salon des marionnettes du Grand 
Théâtre) d'une table ronde permet­
tant aux artistes, metteurs en 
scène et auteurs -le lendemain de 
chacune des "premieres”- de répon­
dre aux questions de l'auditoire. Un 
exemple, ce matin, c'est la Coopera- 
tiva Teatro di Sardegna (Luci di Bo­
heme) qui répondra aux interroga­
tions, aussi bien des journalistes 
que des gens du milieu de théâtre.

Heureuse nouvelle, la fonda­
trice de l'important café-théâtre 
newyorkais La Marna s’ajoutera 
ajourd’hui â midi â la table ronde 
ouverte par les Italiens; Madame El­
len Stewart a créé en 1962 ce lieu de 
bouillonnement du théâtre qui a ac­
cueilli entre autre Jerzy Grotowki.

A guichets fermes
Dans la mesure du possible, la 

direction de la Quinzaine cherche a 
ajouter quelques supplémentaires 
pour les spectacles lorsque la de­
mande est trop forte. Ce fut notam­
ment le cas de "Republika VI" de la 
Pologne. Voici la situation exacte 
telle qu'elle était en fin d'après-mi­
di d'hier. '

C'est complet pour la produc­
tion "Annie Wobbler" d'Angleterre. 
Aucune supplémentaire encore 
d’annoncée. "Asinamali" d'Afrique 
du Sud: c'est complet pour les 9 et 
10 juin. Il restait quelques billets 
pour le 11. Des supplémentaires ne 
sont pas impossibles. Les represen­
tations des 8 et 10 juin de "Liens de 
sang" du Theatre de la commune 
(Quebec) sont a guichet ferme. 11 
reste des billets pour le 9. Enfin, 
"Mademoiselle Julie" (Suede), c'est 
complet le 13 et la representation 
du 14 est reservée pour le gala de 
clôture de la Quinzaine. Il reste 
donc quelques billets pour le 12 et 
une supplémentaire a 21h ce jour-la 
n’est pas impossible.

Qn nous signale â la direction 
de la Quinzaine que la vente 
moyenne de toutes les productions 
de la Quinzaine atteint 70 pour 100.

A partir des informations recueil­
lies au service des reservations, on 
observe que le public de la Quinzai­
ne, outre évidemment les membres 
des troupes étrangères, est consti­
tué d'environ 30 pour 100 de l'ex­
térieur de la région de Québec.

En plus du grand nombre de 
pays etrangers représentés â la 
Quinzaine (13), la dimension inter­
nationale de l'événement se confir­
me quelque peu par la provenance 
des journalistes presents a Quebec. 
Qutre les journalistes du Quebec et 
du Canada anglais, dont de nom 
breux représentants de Radio-Cana­
da, on signalait notamment la 
presence d'un critique du London 
Times d'Angleterre et d'un journa­
liste d’Israël, egalement membre du 
jury. Un critique polonais est egale­
ment present en tant que membre 
du jury.

Le Financial Times et le quotidi­
en français Liberation, représentes 
a la pfemiere Quinzaine de 84, de­
vaient être présents de nouveau 
cette annee. La venue de leurs cor­
respondants n'est cependant pas 
encore assurée. Des correspondants 
newyorkais de deux quotidiens ita­
liens sont attendus pour la derniere 
semaine de la Quinzaine.#

LeMeuX'Poit de Québec
DATE SPECTACLE VENTE DES BILLETS

kS:

1

24 juin Concert de l'Orchestre 10 juin
Symphonique de Québec:

____ Qué^bec (James de Priest) 5 S
26 juin The Arrows et Red Riders 5 $
28 juin Renaud uT^
30 juin Concert de l'Orchestre ~ 

Symphonique de Quebec:
_______ Canada (Simon Streatfeild) 5 S

3 juillet Kathrina and ttïe Waves 5 ̂
5 juillet Zamfir et l'Orchestre
______ métropolitain de Montreal 10$
8 juillet Concert de l'Orchestre

Symphonique de Quebec
_________ Etats-Unis (Simon Streatfeild) 5 S

10 juillet Honeymoon Suite 
12 juillet Soirée Ja2z et Blues
_________Vie Vogel et Gerry Boulet
15 juillet Concert de l'Orchestre

Symphonique de Québec 
Russie (Simon Streatfeild) 5 S

10 juin 
9 juin 

10 juin

10 juin
10 juin

11 juin

11 juin
gratuit 

11 juin

Programmes disponibles dans les Caisses 
populaires et les dépanneurs.
Billets en vente aux endroits suivants, a 
partir de 12h le 9 juin.
■ Billetterie du Vieux-Port ■ Colisee de 
Québec ■ La Baie (Place Laurier et Galeries 
de la Capitale) ■ Bibliothèque Gabrielle- 
Roy ■ Palais Montcalm ■ Théâtre du Bois 
de Coulonge
Renseignements: 692-0100

LeVieuX'Fbn

Labatt

17 juillet Stevie Ray Vaughan
Î9 juillet Claude Dubois et
_________ invitée spéciale Marjo

22 juillet Concert de l'Orchestre
Symphonique de Québec

___  Espagne (Simon Streatfeild)
24 juillet Luba
26 juillet Michel Fugain et
_ le groupe vocal (80)
3rjuiHët iKTXS “
2 août Soiree Cabaret:

Juliette Greco, Eartha Kitt et 
Marjo

7 août Gowan
9 août Oscar Peterson

Invite Mystère

5$

10 S

11 juin 
11 juin

11 juin

12 juin

10 S
5$

12 juin

12 juin 
12 juin

13 juin

14 août
13 juin

de Québec 11*1aiiruia

5 $ 30 juin

Et une «foule» d'autres activités aussi intéressantes 
qu'invitantes dont les Dimanches du Solei' le Cinema 
gora, la Grande Java, les Midis Musique.
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Québec, Le Soleil, samedi 7 juin 1986

Exposition d’offiches polonaises dans le cadre de la Quinzaine

Une oeuvre d’art avant tout

wiadislaw Serwatowski, cette affiche de Wieezor Trzech Kroli sur-La" nu/f'des 
«ne hI 3va(f meme confondu un critique de théâtre de Poznan qui n avait pas saisi le

tM-

Mtv %

Comment des billots de bois 
se sont-ils transformés 
en chefs d'œuvre^

■ -fc ■
Par la virtuosité de Louis Jobin, maitre-sculpteur.

Venez au Musée du Québec et faites connaissance 
avec ce maitre-sculpteur du tournant du siècle. Vous y 
découvrirez objets et des outils de son atelier ainsi 
que les |dus importantes sculptures profanes et 
reliipeusés réalisées au cours de sa carrière.

LOUIS

4

—_
t'ftf' f'\{Mn.ifinn .1 ,-f,. .i l.t p.irtu

M.t/j, „ r,. rrni:r,imrru‘s if .ippm .„;x must-fs J, s »
■''«►o.jj.» I,- Mjysi-r* fin (Jijtfni ,\r >.af>\rnriiu}

U' /u/nts/frf des •\ttjifes tultufdU's du Qut‘tn‘i

JQBIN
Maître-sculpteur

8 mai/7 ^ptembre 1986
Sur les plaines d'Abraham. Tèl.: (418) 643-2150 
Tous les jours de 9h15 à 21 h. Entrée libre

Musée du Québec

JEUDI SOIR

Hilton I

ôe \

M

J

X-

A99

RENCONTRE AU SOMMET 
le 29 mai 1986

Je remercie les gens de CHIK FM99 pour cette soiree memora­
ble et il me fera plaisir de les revoir Je continuerai donc a 
‘■coûter la vraie radio FM de Quebec "

MICHEL VIEl Chef erecirtif rlu restaurant 
le 1res CHIK 
CHALET SUISSE

INVITES: Jean Garon, Josee Thibeault. Mario Lemieux, Steven 
McKeown. Linda Viol. Yves Labbe. Denise Croteau 
Claude Richard (Hilton) et Francis Dube (CHtK)

éLes gens de la Quinzaine in­
ternationale du théâtre de Québec 
venaient à peine de placarder les 
murs de la ville de ses affiches 
qu'ils durent repasser et les rem­
placer par une nouvelle. L'artiste 
avait refusé la première version de 
l'imprimeur qui avait entouré son 
dessin d'un immense passe-par­
tout de couleur verte.

par Leonce GAUDREAULT

Le geste est assez inusité. Ima­
ginez les coûts supplémentaires. 
Des milliers d'affiches devenues 
inutiles. L'incident reflète une vo­
lonté grandissante de l'artiste de se 
faire respecter. Adam, l'artiste 
choisi par la Quinzaine, est parmi 
les quelques grands affichistes 
québécois respectés et en mesure 
de s'imposer.

Si le Québec n'a pas encore de 
tradition en affiche, il en est fort 
autrement en Europe, comme le 
démontrent deux expositions d'af­
fiches de théâtre que la Quinzaine 
offre pendant toute la duree du fes­
tival, donc pour encore une se­
maine. D'abord, à I.'Implanthéàtre, 
une exposition d'affiches alle­
mandes rendue possible grâce a 
l'appui du Goethe-Institut de Mon­
tréal. Elle est constituée d'une 
trentaine d'affiches provenant 
toutes du théâtre berlinois 
Schaubohne.
L'affichiste polonais

Mais c'est à la Bibliothèque Ga- 
brielle-Roy, autre lieu de manifesta­
tion du festival, qu'est présentée la 
plus importante exposition, celle 
venant de la Pologne.

II s'agit d'une exposition ma­
jeure. Quelque cent vingt affiches 
illustrant très bien le visage du 
théâtre polonais des récentes 
années. De plus, un spécialiste en la 
matière, M. Wladyslaw Serwatows­
ki, est venu de Varsovie pour pro­
noncer une conférence sur cet art 
majeur en Europe, plus particuliè­
rement en Pologne dont le régime 
socialiste a imposé â cette forme ar­
tistique une orientation fort dif­
férente de celle des pays occiden­
taux dominés par l'affiche 
commerciale.

En parcourant cette exposition, 
on constatera que l'affichiste polo­
nais du théâtre est la plupart du 
temps peintre, comme ce fut d'ail­
leurs le cas a la fin du siecle dernier 
lorsque, apres la découverte de la 
lithographie, de grands peintres 
tels que Toulouse-Lautrec ou Manet 
se mirent à faire des affiches 
illustrées.

En Pologne, on fait un moins 
grand usage de l'affiche photogra­
phique qu'en Europe occidentale. 
Le peintre y occupe une plus grande 
place.
De la rue aux salons

Pas étonnant alors que l'alfiche, 
qui n'était a l'origine qu'une simple 
annonce, soit devenue une "oeuvre 
d'art, une matière importante par 
elle-même et pas seulement par ce 
qu'elle a â transmettre". De la rue, 
a constaté M. Serwatowski, l'affiche 
est entrée dans les salons d'exposi­
tion, dans les cabinets de collection­
neurs ou dans les musees. Les 
musees leurs consacrent des expo­
sitions. L'an dernier, le Museum ol 
Modem Art de New York a présente 
les oeuvres du grand affichiste 
Franciszek Storowieyski, membre 
eminent de "l'école polonaise de 
l'affiche".

Car il existe une "école", nee a 
la fin des années quarante, selon M. 
Serwatowski. Sans être coiffee par 
une théorie, cette ecole tiendrait 
principalement au romantisme et 
au lyrisme reconnus des Polonais, 
articulée par l'idéologie socialiste et 
la culture nationale spécifique de la 
Pologne.

Dans les conclusions de son 
etude portant sur quelques grands 
affichistes contemporains tels que 
Swierzy ou Lenica, M. Serwatowski 
constate que l'affiche destinée au 
théâtre est devenu le genre préféré 
des affichistes.

"C'est la liberté dans Tinterpre- 
tation d'un sujet et l'atmosphère du 
théâtre qui les attirent!...). Car l'af­
fiche théâtrale est la superposition 
de plusieurs niveaux de la réalité et 
non une publicité pour un simple 
objet. Pour atteindre ce niveau de 
complexité, l'affiche théâtrale exige 
de l'artiste une grande culture

generale, une enorme imagination 
et de la sensibilité."

Dans cette exposition, on 
constatera que l'affiche théatraje 
polonaise donne peu d'informa­
tions. A la difference de l'affiche 
cinématographique, on ne met que 
très rarement des noms en vedette. 
Rarement les noms des acteurs, 
parfois ceux des metteurs en scene 
et le plus souvent l'auteur de l'oeu­
vre théâtrale. Cela s'explique par la 
très grande popularité du théâtre 
dans ce pays. Jouissant d'un grand 
prestige, le theatre n'a pas ce'méme 
besoin qu'il a ailleurs de publicité.

C'est donc pour la qualité artis­
tique et non pas tellement informa­
tive que les théâtres sollicitent les 
affichistes.

Il est bon de signaler que le res­
ponsable de cette exposition est di­
recteur des relations extérieures 
du Centre de l'Art Studio de Varso­
vie. Il a monte une centaine d'expo­
sitions dans le monde. Josef Szajna, 
le grand auteur et metteur en scène 
de Replika VI, l'oeuvre représentant 
la Pologne a la Quinzaine, est aussi 
lui-méme un affichiste important. 
On peut voir dans cette exposition 
plusieurs de ses affiches, se situant 
entre 1973 et 1980.

Il peut être intéressant de com­
parer l'affiche qu'il a faite pour Re­
plika a celle réalisée récemment par 
VViktor Sadowski dont l'affiche ac­
compagne la troupe â Quebec.

Avec lui, sont représentes quel­
que 25 affiches dont toutes les oeu­
vres ont été primées lors de dif­
ferents festivals, principalement â 
l'occasion de la Biennale de l'affiche 
polonaise â Katowice et la Biennale 
internationale de l'affiche a 
Varsovie.

Se promener a travers cette ex­
position, c'est survoler l'histoire du 
théâtre joué en Pologne â travers 
des auteurs polonais tels que Gro- 
towski ou même Karol VVojtyla 
(Jean-Paul II), ou d'ailleurs tels que 
Brecht, Shakespeare ou Jean Genet.

Fort heureusement, la Quinzai­
ne terminée, toutes ces magnifiques 
affiches resteront â Québec. On en a 
fait don â la Bibliothèque centrale 
de Québec •

Jean-Pierre Ferland 
à son meilleur...

.A" W. f
J

STATION SOLEIL
du lundi au vendredi à 20h 

ou après Cinémania
rn^uclcuf tklvyuL Picfrc l)tKop|«
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DU LUNDI AU VENDREDI À 21 h
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Jeudi 12 Juin
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ISPECTACLESILa trspéziste Lorraine Desmarais et le clown Chocolat

Des artistes en solo dans un cirque théâtral
• Si la maioriu des numéros du Autant I* rIniA/n aas• Si la majorité des numéros du 

Cirque du Soleil sont montés avec 
la participation de nombreuses 
personnes, deux des artistes qué­
bécois faisant partie de ce specta­
cle considérablement renouvelé 
pour la tournee 1986 supportent en 
solo leur part de la présentation.

Autant le clown Chocolat est 
représentatif de l'humour et de l’as­
pect parucipatif de cette fete, au­
tant la trapéziste Lorraine Desma- 
rais illustre bien pour sa part la 
théâtralité et l'esthetique du 
spectacle.

Ils ont accepte de parler de leur

Morte Villoneuvc
Le défi pour Chocolat, c'est de renforcer l’impact des numé­
ros des autres artistes du cirque et non pas de leur enlever 
de la visibilité.

par Louis TANGUAY

role, dans des entretiens indivi­
duels, au debut de cette longue sai­
son comptant quelque 200 repre­
sentations (dont une serie de 39 au 
Vieux-Port de Quebec, debutant le 5 
juillet dans le cadre du 19e Festival 
international d'ete, se prolongeant 
jusqu'au 27 juillet et pour laquelle 
les places sont déjà en vente dans 
les billetteries du reseau de la ville 
de Quebec).
Douceur

Lorraine Desmarais était co­
medienne (et l'est toujours d'ail­
leurs) avant de s'intéresser au 
trapeze en 1980 lors d'un atelier 
avec Coline Serreault, a l'école na­
tionale de théâtre.

Co-fondatrice d'un groupe tra­
vaillant dans celte discipline et 
baptise le Noeud d'Erseau, elle s'est 
surtout attachée à la chorégraphié 
de spectacles à plusieurs partici­
pants donnés à raison d'une ving­
taine par annee.

Le cirque est pour elle une ou­
verture nouvelle et très grande, 
mais pose le double défi du travail 
en solo et de la fréquence.

D'un côté, le fait d'étre sous 
chapiteau et non pas en plein air lui 
permet d'utiliser des éclairages et, 
pour une partie du numéro, un tube 
de tissu translucide qui apporte un 
élément de douceur aux gestes.

Et même si la recherche es­
thétique distrait le spectateur de la 
difficulté de l'exercice, la co­
médienne préfère plaire plutôt que 
faire peur au public.

Quant à la fréquence des spec­
tacles, dit-elle, elle n’a qu’à bien se 
nourrir, à bien dormir et à bien

prendre soin de la peau de ses 
mains pour qu'elle n’ait pas de trou 
avant la fm de la tournée.

Présence
Au printemps, Rodrique Trem­

blay, que l'on connaît surtout sous 
le nom de Chocolat s'est joint un 
peu à la dernière minute à U troupe 
du cirque, dont il avait fait partie 
déjà en 1984, parce qu'on lui offrait 
cette fois la possibilité d’intervenir 
non plus entre les numéros, mais en 
s'y integrant dans la mesure du 
possible.

Integration d'autant moins faci­
le qu'il incarne une presence à la­
quelle le spectateur peut s'identi- 
fier et d'autant plus délicate qu'il 
doit non pas diriger sur lui l'impact

du numéro, mais plutôt le 
renforcer.

Par ailleurs, ce clown qui a pen­
dant des années perfectionne son 
art en Hongrie, en Italie, en Belgi­
que et en Allemagne apporte au Cir­
que du Soleil l'un des rares mo­
ments de relation directe de 
l'artiste avec le public qui participe 
alors au spectacle, avec un numéro 
de clochettes surprenant.

Cet element, il a eu l'occasion 
de l'approfondir a des dizaines de 
reprises en mai, à Vancouver, 
quand il a ete appelé a remplacer au 
pied leve des amuseurs publics pour 
qui une scène avait ete spéciale­
ment conçue à l'interieur du pavil­
lon du Canada à Expo 86. ou d'au­
tres artistes du cirque étaient aussi

engages pour faire de I'animation 
en divers points

Comment choisit-il les partici­
pants au jeu dans une enceinte qui 
peut contenir 1,500 spectateurs? 
"En voyant dans leurs yeux s'ils 
sont prêts à embarquer, dit-iL Et je 
me trompe très rarement".

Un clown, pour lui qiu est passe 
par les ecoles les plus prestigieuses 
de cet art, c'est quelqu'un qui s'a­
muse dans la vie et aime entendre 
rire. "Ton clown, dil-il, c'est 
loi-meme qui le trouve en dedans 
de toi. L'ecole ne peut qu'aider à 
assimiler des techniques qui lui 
permettent de mieux s'exprimer en 
construisant a partir de ce qui est 
tout près” •
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CONCERTS 1986
(20h.30)

Samedi, 14 juin 
Le trio de jazz 
François Bourassa

Mercredi, 18 juin 
Susan Enger et 
Daniel Doyon.

trompettes 
Gisèle Guibord,

orgue
A l’église de St-Irénée.

Samedi, 21 juin 
Denny Christianson.

trompette 
et son quatuor de 
jazz.

Mercredi, 25 juin 
Autour de Kuhiau

25 juin au 9 août
Au Café-Théâtre du 
Vieux Port

Mix* «n scone:
François Tassé

Distribution:
Monique Miller 

Léo Munger 
Gilles Pelletier 
Denise Proulx 
Jean Turgeon

Oecors et éclairages:
Jean-Charles Martel

Costumes;
Caroline Drouin

BILLETS DE SAISON: 
30 S et 36$ 
pour trois pièces:
Les Femmes Savantes. 
Assassin et Une Folie
Les billets sont en vente au Palais 
Montcalm, a la bibliothèque de 
Quebec et dans les magasins La 
Baie- de Place Laurier et Galeries 
de la Capitale

Pour information; 681-4679 
et 681-0088

AVIS Les billets sont échangeables a 
48 heures d avis.

GUITRY 
UNE FOLIE

Samedi, 28 juin 
Alain Marion. flûte 
Gyorgy Terebesi,

violon
Chantal
Masson-Bourque, alto 
Lucille Brais, harpe

Mercredi, 2 juillet 
Peter-Lukas Graf,

flûte
Marjorie Tanaka.

piano

Samedi, 5 juillet 
UMO,
‘Big band” finlandais

Mardi, 8 juillet
Concert spécial.
En collaboration avec 

Amnistie 
Internationale. 

Miguel Estrel'a,
piano

Mercredi, 9 juillet 
Dansepartout

Samedi, 12 juillet 
Le trio gitan:
Christian Escoude, 
Boulou Ferré et Babik 
Reinhardt,

guitaristes de jazz

Mercredi, 16 juillet 
François-Rene 
Duchâble, piano

Samedi, 19 juillet 
Manuel Barrueco.

guitare

Mercredi, 23 juillet 
Hélène Fortin,

soprano 
Esther Gonthier.

piano

Samedi, 26 juillet 
L’ensemble Arion 
Claire Guimont,

flûte baroque, 
Chantal Rémillard,

violon baroque, 
Betsy MacMillan,

viole de gambe 
Hank Knox, clavecin

Mercredi, 30 juillet 
The Franciscan quartet 
Wendy Sharp,

1er violon 
Julie Kim, 2e violon 
Marcia Cassidy, alto 
Margery Hwang,

violoncelle

Samedi, 2 août 
Pierre Amoyal,

violon
Frédéric Lodéon,

violoncelle 
Lorraine Prieur,

piano

A
Mercredi, 6 août
Pierre Amoyal, violon 
Dale Bartlett, piano

Samedi, 9 août 
Frédéric Lodéon.

violoncelle 
Lorraine Prieur, piano

Mercredi, 13 août 
Bartlett & Cie

OT^êft

w. LF SOI tll

Samedi, 16 août 
L’orchestre du 
Domaine Forget 
Soliste.
Teddi Papavrami.

violon
Chef; Pierre Dervaux.

Mercredi, 20 août
René Boutet, ténor 
Rachel Martel, piano

Samedi, 23 août 
La Chorale du 
Domaine Forget, 
L'orchestre 
Direction; Elmer Iseler.

ADMISSION: Adultes; 9,00$
Étudiants et âge d'or: 6,00$
Enfants jusqu'à 12 ans; gratuit

A80NNEMENT: io droits d'entree (applicables 
sur n'importe lequel des 22 
concerts). 60,00$

È DOMAINE FORGET
St-Irénée, Cté Charlevoix (Québec) GOT 1VO — (418) 452-8111 

avec les hommages des Pétroles irving ‘

uinzaine Internationale du Théâtre • Québec
^ Une des plus grandes manifestations théâtraies à travers ie monde ^

ESPAGNE
PIELDETORO
7-8-9-10-11 juin, 21h30

ITALIE
LUCI DI BOHEME
7-8juin, 19h

■ » •

CÉRÉMONIAL NON VERBAL QUI SE DÉROULE DANS 
UNE ARÈNE DE TAUREAUX. Chapiteau, Vieux-Port

THEATRE NATIONAL D’ISRAËL
LE PROCÈS
7 juin, 21 h - 8 - 9 juin, 21 h30

Mise en scène: STEVEN BERKOFF
Spectacle chorégraphique. Sait# Octave-Crémazla, Grarul Théâtre

La Quinzaine Internationale est subventionnée par

Le ministère des Communications (Canada) 

Le ministère des Affaires culturelles (Québec)

Quinzaine Internationale du Théâtre
995 PLACE O YOUVILLE QUEBEC

POUR INFORMATIONS
418-694-0206

BILLETTERIE: Le Palais Montcalm 670-9011
• Le Grand Théâtre 643-8131 • Cotise# 647-1211
• Théâtre du Bois de Coulonge 692-3064
• Bibliothèque Gabnelle Roy 529-0924
• La baie - Place Laurier 627-5959
• La Baie - Galeries de la Capitale 627-5922

En collaboration avec
Banque Nationale 
Le Soleil, Hydro- 
Ouébec. Le Devoir, 
Labatt, O'Keefe.

Radio-Canada

Idu MADRIER
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BANDE DESSINÉE OuétMC. L« SoMI. MiTMdl 7 Juin 19M

Creepshow et Pierre Tombal

De la bande dessinée d’outre-tombe!
* |j>c rhoMC Im nliK urimiu»* rfn ohnn Kina ■»___l . »___ :_____ » ■* Les choses les plus serieuses de 

la vie sont les meilleurs sujets hu­
moristiques. Le rire, qui participe 
de l'instinct de conservation, s'at­
taque même au grand ennemi, la

par Regis TREMBLAY

mort. Voici donc deux bandes des­
sinées outre-tombales: Creepshow, 
du monstre sacre de l'horreur, Ste­

phen King, et Pierre Tombal de 
Cauvin et Hardy.

Stephen King, ce n’est pas quel­
qu'un, mais une entreprise. Une en­
treprise de pompes funebresi Au 
rythme ou i/produit, nul doute qu'il 
soit ils, autrement dit, toute une 
équipé. Après le cinéma et la lit­
térature (bien grand mot, dans son 
cas) Stephen et ses nègres touchent 
maintenant à la bande dessinée.

Précisons i^e ce Creepshow a d'a 
bord etè mis en Tüm par George Ro­
mero, apres quoi le dessmateur Ber- 
ni Wrightson l'a donc mis en cases.

Le King des nè^es est égal a 
lui-méme, c'est-à-dire peu relui­
sant, surtout dans le noir. La pre­
miere historiette parle d'un vieux 
richard assassiné par sa fille, le jour 
de la fête des pères! Plus c'est

CROISIÈRE

VACANCES-FAMILLFTInr 

Vacances-Familles Inc. en collaboration avec

M V Louis alolliet 
Quebec

CHIK

méchant, plus c'est payant Et pour­
quoi se lève-t-il de sa tombe, long­
temps après? Pour réclamer son 
gâteau de fête.

Après avoir exploité la haine fi­
liale, King monnaie la mésentente 
conjugale. Un mari, excédé de l'a­
gressivité et de la vulgarité de sa 
femme, la fait bouffer par un mons­
tre sorti d'une caisse. Détail signifi­

catif, cette caisse croupissait dans 
les caves de l'université où le mari 
est professeur. L'esprit l'emporte 
sur la bêtise!

Bemi Wrightson, dont j'ai déjà 
vanté le classicisme dans ses illus­
trations de Frankenstein (Albin Mi­
chel) semble avoir perdu ici toute 
rigueur. Plusieurs séquences sont 
invraisemblables, dont celle où l'on 
voit un homme enterré dans le sa­
ble jusqu'au cou, et ^ réussit à se 
tourner de 90 degrés! Faut croire 
que Wrightson est moins inspiré

par Stephen King que par Mary 
Shelley. Compréhensible.

Pierre Tombe!

Avec le Pierre Tombal de Hardy 
et Cauvin (Tuniques bleues), on 
change de registre, tout en restant 
au domaine des morts. On connait le 
parti-pris jeune et gentil du journal 
Spirou, où Pierre Tombal a pignon 
sur rue et bière sur tombe. Un fos­
soyeur joyeux, c'était bien le seul 
héros jamais mis en petits dessins. 
Sans nous faire mourir de rire, ce 
premier album est assez divertis­
sant: pas de quoi mourir de rire, 
cependant. Mais on se demande si 
Cauvin et Hardy pourront bien long­
temps exploiter un sujet aussi 
mince.

Il faudra faire sortü- le héros de 
ce cimetière, qui n'offre pas beau­
coup de possibilités visuelles. Une 
fois illustrés les gags sur les vam-

Vous invite à participer au concours de la Croisière du 15e anniversaire 
de Vacances-Famiiles qui aura lieu à Québec le 14 juin prochain de 
IShOO ô IThOO sur le M V. Louis Jolliet
Au total. Il y aura 100 billets de croisières à faire tirer et chaque famille ou 
couple qui gagnera recevra le nombre de billets pour les membres de la 
famille vivant sous le même toit
Le; autres billets pour la croisière se verxlenf a 5 S par personne ou 15 S pour la famille (2 odul- 
tes. ’ 2 Ou 3 enfants)

t-our nformofion appelez Vacancos familles au 657-7030

STEPHEN KING
&

«

pires, les revenants et les riches 
sépultures de toutous de la haute, il 
ne reste pas grand chose. Des 
pierres tombales en été ou en hiver, 
c'est toujours gris.

Les filons d'inspiration sem­
blent rares. L'un des prmcipaux est 
la sépulture d'animaux. DÜs l'ours 
enterré par erreur (il hibernait!) au 
travail d'Hercule consistant à creu­
ser une fosse pour la dépouillé d'un 
éléphant de cirque, toute la mena­
gerie y passe. On se demande 
quelles bestioles Pierre va enterrer, 
dans le prochain album.

Tout cela dans le style graphi­
que bien defini du journal de Spi­
rou: les imitateurs de Franquin ne 
se comptent plus.è

Creepshow. Bande dessinée. 
Scénarios de Stephen King, dessins 
de Berni Wrightson. Albin Michel. 
68 pages.
Pierre Tombal. Bande dessinée. 
Scénarios de Cauvin, dessins de 
Hardy. Dupuis. 46 pages.

RÉGLEMENTS DU CONCOURS 
«Croisière sur le Louis-Jolüet»

• Le concoirs dédufe te 18 mai et se ♦ermtn© 
le 11 (uiD û 16 h

• Les filages ou sort auront teu sur les oncles 
ae CHIK-FM

• Il y owa autont de tirages quit sera né- 
cessoire pour êcouier lOO bniets

• Les (Soits e»igtoies en vertu des concours 
pubBc-'taeres ont été payés por Voconces- 
FamSiés ifx:

• LO valeur totale des prix est de S50000
• ^es réglements de ce concours sont cfis- 

oonbies au SoieJ, ô CHik-fm et g vocan- 
ces-Fomiiies

Coupon de participation
Nom____________

«■ever
**erfre

miyeyrf

■PTTT'RTÎT?Jt^lJlrXVXlXL
TOMBAL
les 4-4 premiers trous

' y'^LPAT/// V _'7 \

Nbre de persc^nes dons la fcrràHe;
Retournez à CNJ.iC/F,M. 
a/s Crdsièfe Vacorxses-Famitles,
4 Porc Samuel HoHand,
Québec (QC)
GlS3f?3

' i- ; r; i :: ^ T. - ''

I > / ' ■v - <

ECHO DES SAVANES ALBIN MICHEL XDLJi-'x.rie

RADIO-MUSIQUE □ RADIO-CULTURE □ RADIO-CANADA
^HEURES SUR 24 AU RÉSEAU FM STÉRÉO DE RADIO-CANADA

12h00 Lvs Jeune* Artiste*
Jt'an Mdrr ),♦»< l♦*rc »•! Juan 

lui riounlf vis f.érald IfdiKlu alto 
Huss*‘U f Mignon vr (Juatuor op « nu » 
(H*i< I ht*rini) 1*1 (juatuorno:' op II;.’ 
t l’rok*)fit*v » su/anni* V iJlè'nuuvf vr, 

< lairf f.ajiné p îurrata un -i non 
(Fru^iobaldij .KolNidruu (Bruthl
• \ anation' ^ur un themu ^lovaguu* 
t Mar^inui

13h00 De* musique* en mémoire
• H»*L’ard sur Hall* \nim F.ti/^dheth <.a 
.non

léhOO L'Opéra du samedi
•' 1^1 F an I ult»'. ( Mo/art » Marifart*! 
^!dr^haIl \nn*' Murrav .lame'' NforTi-* 
Fraritivco \rai7d ''é'to Kru'*canlini 
' h"f*ur df 1 » ip^ra dé V i«*nrif ♦'i orch 
j'hilh i\p Vi*«nn»' dir Kictardo Muli 
\nim l»'an l>**M harT)p''

18h00 Concert Intime 
guat U'ir ' ‘r land'i (juat uor a t ordu'
( I D'hiiN

18b30 Musique de tebie
''‘•jvru- (j* ( h.ilian M»'n(Jui'-.ihr 
"•! tiuburl Faure l’akîanint *•! H 
•■'.f J ' \nim .luan Paul Nol»*t 

20h00 Orchestre* américain* 
f'rth -smph df'fhHaKodir Klau' 
it"’'-‘«-dl Namuel Mai,;atl vl ion 
;î-î1 • iip -N (< hosi^kuviith) Svmpho 

nr. I ( Ma hier i 
22hOO Jau aur le vif 

hurnie Srnun.skv
23h00 Musique de chambre 

-«•natine pour violon et piano I) 3«.>
I Nt hotw'rl i

23h30 Le Voyage Intérieur
Uaturfall* ( Kliol .loshu l'aul 

I.Kivd V^arm-ri \nim \ von l.t*hlanu

Dimanche M iuin IWW
OhOO Musique* de nuit

\niiD M-.npju»* l.è'blant
ShSS Méditation

• \mour hurTjdin rt amour absolu» 
hrivtian ( habanis»
6h00 La Grande Fugue 

Irr h 1 D'uvrt*'^ dt* salle stanford et 
l’.i*.anir I h ( teuv re'- de Kreb' 
R" 'ini et Hrdhm- 3e h ( H'uv rev de 
Muz.irl Ho( ( hei ini et Martinu \nim 
‘•D'*' Dupa

9hOO Musique sacrée 
F\îr .Me'-e du ( ournnnement. 
ilis/t) extr Messe fcrreojue-irlh'wlrixe 
’ on • .l'aniv ankjeliru'* ( Frant k ) 
Nnift 1,1 ,»• Dupijt'- 

lOhOO RéclUI 
H» rta t .nnhau? pianuste 

10h30 Les (>>Cita réunit 
FeMivai international de Radio Frame 
et de Montpfdlier 19^ » René .la« Ob'- 
haute contre et Konrad Junyhanel 
làlh .tjui l'aurelta. iSteffani» .Ron 
deau de Monifermeil* f V isé** ) •< » ster 
naukieieui. jst heini «F.ilemi'h Doit 
/U errelten. iS< hu/l i • \ n die F.isam 

(Krie^er) «Ma belle si mon 
arne* (anon i «N espérez plus mes 
veux» (Ro**^set) «Vos mépris rhd'jue 
jour • f l.amtiert 1 • l'Iainie sur la mort 

XdaKio 
Mnt e

de M I ambert» lîiu Huisvtnj 
et fuKue en sol mm (J S Harh.
From mv Dear» •Mu.sic for a While» et 
• siAeeier than Ros**s* ( f’urrellj Anim 
Jean Deschamjis 

I1h30 Mélodie*
Mark IVdrotti bar etJohni.reer p 
l.ieder (Schubert 1. Mélodies (Pou 
lenci Airs (Smelana)

12hOO Pour le clavier 
sonate K 333 (Mo7art) Mitsuko 
{ chida Sonate op «( Mendelssohn| 
Murray PerahJd .Vallév* d ntv»rmann. 
fl.is/tl .lorge Bolet Anim Jean Per 
reaull

13hOO Le* Mualclent 
par eui-méme*

!nv Massimo Rossi, organiste et rom 
jmsiteur >nim Renée l^arrn belle 

14h30 Conc«f1 dimanche 
Symphonie no 5. op 47 (( hostako

vit< h), suite françai.se no5 (J S Bach). 
Prelude, aria et finale en mi (Franck).
• Iberia. ( \lbeni7) ,\nim Jean Des
1 hampv

1Sh30 Le* Grande* Religion*
-I ortliodnxe» (33e de 4s) «His
toire de 1 L^lise de Serbie» Inv Nicolas
• ernfikrak Int Pierre (ianépv f’ré.s 
•lean Dum hamp''

1 /hOO Tribur>e de l'orgue 
Festival d orfiue de Magadino I9>') 
suiss** f’assaraille et fuKue BVVV ik'J 
Preludes des chorals «SeiKneur Jésus
< hrisl tourne toi vers nous». BVIV
•'I « I >u fond de ma détri*s*e. je me vers 
toi Seigneur. B\fcV kkfi (J s Bach).
• l .es Mains de 1 abime» et -i hants d oi 
seaux» (MesMaeni foctata (tiuiIJoui 
Improvisation (Hra/rolai tiabriele 
I>ra//ol.i \nim Jean Desi hamps

I8h00 A traven chanta 
t horale Donovan dir Bernadette Do 
novan \iine Daveluv ori( «XveMa 
ria- ( \ K toria ). «l.ibera me. .In pa 
radisium» «1 antum ergo» et «I bi ca 
ratas. (Duruflé) • \ve verum corpus»
< Ramin.sh i

16h30 Musique de table
» >euvres de V un Suppé Haydn. V ivaldi 
s< hutM'rt et Tarreya .Anirfi Jean Paul 
Nt.lel

20h00 Musique* actuelle*
Pierre Doslie et < harlesde Meslraldu 
t.roujH* Sonde nous parlent de leur.s re 
( herches musicales et des travaux du 
t.roui>«‘de Mu.snjue Vivante de Lyon 
De la 1 nbune internationale des corn 
poMteurs . \ncora» ( Morlhenson ) 
ijiiatuor \rdilti « louch» pour piano à 4 
mains (Sandberg) Mats Persson et 
Kristine Srbol/ \nim Janine Paquet 

22h00 Jazi aur le vif 
l*at M»‘lheny

23hOO Musique de chambre
.1 ne Petite Musique de nuit» K 5‘Jô 
( Mo/art ) et Sonate pour basson et 
piano oj' vKf MendeLvsohn)

23h30 Le Voyage Intérieur
• Musique en ré pour un corps spiralé»
( Pierre l4*scaut) Amm Yvon la'blanc

USîESMKa
OhOO Musique* de miH 

Intégrale (lustav Mahler (8e de 17) 
SV m phonie no 3 Maureen F or rester.
( ont ( hoeur de femmes de la Radio 
néerlandaise l.es Pelit.s ( hanteursde 
I é^'lise St Willibrod Vmsterdam et
• ir(h du ConcertKebnuM d Amsterdam 
dir Bernard Haitink Anim Michel 
Keable

ShSS Méditation
• I. amour plus fort que la mort* (< hn.s 
tian ( hdtianis)

ShOO Le* Note* inégale*
Ireh ljualuor no 10 pour Kuitare Pt 
« '*rdes J PaKanmi ) Sonate jmur piano 
no 14 H \V 1 33 (Haydn), exir «Der 
l’elreue Musikmeister» (Telemann)
2e h 1 oncerto en sol pour flûte à ber 
alto (s< hult/e). «Su la riva del Tebro» 
et .Pianuono al planter mio* (Notan).
• Imjierial Mar* h» pour or^ue ( FJcar).
F t udes op 2 no I et op H no 12 (Scria 
biriei «Fantaisie ukrainienne» pour 
bandoura (Michalov). Suite no I (For 
queray) 3r h S>m(»honie no 8 (J ( F 
Ba( h) *1 éi'ende» pour violon et piano 
op 17 ( NV leniawski I. exlr «Nabucco» 
(Verdi) «Ihe Strenuous l.ife» (Jo 
plin) •Drottningholrnsmusiken» (Ro 
man ) «Valse de la ciKareiie» ( l.alo) 
Vnim Francine Moreau

9h00 Un été en musique 
1 e I lOe anniversaire de la mort de 
(.eorKesand F'.xlr -l.e Devin du vil 
lajre. (Rousseau). Préludes op 28 
(( hopin). «Symphonie fantastique*. 
(Herlio7) guatuor op 18 no 8 (Keetho 
ven). ( hansons traditionnelles du 
Berry «NuaKes ^ns. |I.is7t) Anim 
F ran<,Oise Davome

11h30 Le* Jeurvet Artiste*
Main Trude) trb et l.orrame Prieur
p < oncertoen mi bém (V^aKenseil).
• Romance. (Weber), Sonate «Vox (la 
brieli, (Sulek l

12h00 L'Art vocel
(.ino guilico. bar . chante «Urfeo* 
(Monteverdi) exlr denrg récent avec 
solistes, ch et orch. dir Michel Corboz 
l ne basse d opéra peu commune Ivan 

Rebroff en Bons ( Moussorgsky ). Sa 
rastro ( Mo7arl). Méphisto (Gounod) 
Vnim André Hébert

I3h00 Au gré de le tentelsie 
( oncerto pour 3 clavecins. BWV 1064 
(J s Bach), exlr «Missa solemnis» 
(Fiocco) 4 Impromptu.s. D H99(Srhu 
bert). «Pelrouchka» (Stravinsky), 
exlr «l.libreVermellde Montserrat», 
exlr • I he Moth and the Flame* (Jar 
rett) Trio op 8 (Chopin). Dan.ses hon 
k'roise> nos I et 3 ( Brahms) Anim S>1 
vial.Ficuyer

16h00 Au coeur de l'été •
Maga/ine. Kulde touristique et antho 
lok^ie sonore Actualités culturelles 
Marie ( laude Tréparuer Anim (finette 
Kellavance

17h00 En contJmifté •
• Du ( ôté de Manosque» ( Ire de 12) La 
(.uerre Propos de Jean (îiono l.ect 
Rühen Florent FYod Kadio France

17h30 Présent-musique 
Maya/ine d actualité musicale .Anim 
André Vigeant

18h30 Libre échange •
Pu-rre Olivier rencontre Pierre Van 
Houlle. président de la Société A L Van 
Houtle

19h00 Les Grarvd*
Commit de l'État •

se de 13 Inv Paul Tellier. greffier du
• onsL'il privé Kech et inl Michel Vas 
tel

20h00 Concerta européen*
Fesiivalde Lucerne I9H6 Kanta Mal 
Dla vop Christa Ludwig, alto, lirch 
des Jeunes de la Communauté F.uro 
peenne • hoeur Jeunesse de V ienne 
l.ondonSvmphopv Choir dir f laudio 
Abbado Svmphonie no 2 «Ftésurrei 
lion» ( Mahler) De la Radio nationale 
d F.spak^ne F,ns instr .dir José Maria 
FrancoCiil • Aramhnl» (lYieto)

22h00 Jau-soRloque 
F.n vedette Alex Dean. Red (Garland. 
Dave McKenna. Johnny Dyani. Che! 
Baker et Iæuis Armstrong Anim (iilJes 
Archambault

23h00 Musique de chembre
Sonate pour violoncelle et piano no 2. 
op !SM ( Af endelssohn )

23h30 Le Voyege Intérieur
• Silence |s the Answer. (Deuter) 
Anim Yvon Leblanc

EüŒSSQQŒIilS
OhOO Mutlqu«« d» nutt 

\n,m Keable
ShSS MMKahon

•Wui aime participe 1 Dieu- (( hnslian 
< hahani'.)

OhOO L«« Nota» InOgalM 
Ireh Symphonie en r^-1.a ( hasve. 
iK ''lamitri. .Sonate no 3 en SI hém 
l/elenkai. Pa-.ane -Kl Hisson- 
(anon ), VaKe. op 167 (J Strauss)
2e h I oncerto grosso, op 2 no 1 (Stan 
lei I -The Dicky Kird and the (iwl- 
ISullivan). Sonate [mur flûte 6 bec. cia 
permet hc op 3 no 4 ( l.oeillet ). extr
• Roméo et .lulietle*. [lYokofiev). ton 
certo pour violon, op 6noS(Avison)
3e h Sonate pour clavecin. R HN (So 
lert • l'equenas Sevillanas-et 1 an 
dango pour guitare ( Rodrigo), ( on 
certo en sol pour alto (Telemann) 
Nocturne pour violoncelle et harpe 
( T oumier ). 5 daases exotiques pour sa 
xophone et piano (Krançaix). -I.Tn 
namorata-(Castoldi) Anim Francine 
Moreau

9h00 Un été an mxnlqu*
le Festival de Hollande (Aiv .orfeoed 
F.undice. (Cluck). .Symphonie no 40 K 
SSO(Morarl) • l ied der Waltaube. 
(Sclioenherg). (Quatuor op 36 (( haus 
son ) et . Antiphysis. ( Dufourt ) Anim 
F ran(;ni.se Davome

I IhSO Concrl InUrno 
( oncerto pour clarinelle K 622 ( Mo

CBJ-FM |(X).q
( llKiMIIIIIII

CBAF-FM 98.3
\L 'llvTi 'Il

/art) Thomas Fnedli et orch de 
chambre de Zurich, dir Fedmond de
StUUt7

lahOO L'Art vocal
L'n favori des auditoires d avant 
guerre. Nelson Fiddy de Schubert à 
Speaks, mélodies en anglais Kxtr de
• La Traviata» (Verdi), enrg d'archives 
avec Anna Moffo. Richard Tucker et 
Robert MemU Anim André Hébert

13h00 Au gré da la fantaial# 
«Pastoraled'été» (Honegger). «Fan 
lasiestucke».op 12(Schumann). «Py 
ramid» ( Vollenweider). ('oncerto pour 
violon no 4. K 218 (Mo/art). «Façades» 
((.lavo, extr «La Création* (Haydn).
• Les Eléments* (Oestouches). «Au 
Lut* ( Melheny ). «La Valse» (Havel) 
Anim Svlvia l.'F.cuyer

1 ShOO Au coaur da l'été •
Anim (Jinetle Bellavance 

17h00 Fiabitar ta villa •
2edeI3 • l.es quartiers* Inv Pierre 
Mori.sset architecte de l'I niversité de 
Montréal James (Mwell. organi.saleur 
communautaire pour le projel (ienése. 
Marc Thibault du journal Côte des Nei 
ges. et (Jérald Leblanc, journaliste 
Ke( h et anim Robert Auclair 

17h30 Préaant-mualqua 
Anim André Vigeant

1Ah30 Votra paaaaport t'il-voua- 
plaît •
'2e de 13 Inv Max DorsinviUe. prof Uni 
versiié McCiill Anim Dominique RIon 
deau à Montréal el Charles Temerson à 
Pan.s

19h(X) Danriéra la tarrorlama •
2e de 13 «Les origines du terrons 
me* Rech et inl Charles l.arochelle et 
Héléne Sarra.sin

19h30 O'anfanca at da )auna**a •
• I) enfance et de jeunesse* de Nicole 
Bros.sard Led f laire Fauhert

20h00 Concacts auropéan* 
Festivalde Bregen/198,*) Knsderham 
bre de Vienne dir Martin Sieghart. Jan 
PospichaL vl. el Norbert Fnihwirth.p 
« oncerto de chambre pour violon, 
piano et L3 instruments à vent (Berg).
• Wein. Weib und Gesang* (J Strauss^ 
Berg). Octuor. D 803 (Schubert ) De 
la Radio hongroise Janos Sebeslyen. 
cIv Rondo en ré (Mo/art)

22h00 Jau-sollloqua 
Fin vedette Harold Land Marc John 
son Lou Donaldson. OTB. ArtieShaw. 
Oliver Joneset Ray Brown Anim (DI 
les An hambault

23h00 Mu*)qua da chambra 
guatuor H III 41 (Havdn)

23h30 La Voyaga irrtériaur 
«Silence Is the Answer* (Deuter)
Anim Yvon Leblanc

OhOO Mualquaa da ryuN 
Anim Pierre Olivier DésüeLs

ShSS Médftabon
• Aimer c'est vouloir le bonheur de I au 
tre* (( hristian ( hahanis)

OhOO Laa Noiaa Hvégalaa 
Ire fl Exlr d • Alcidiane et Polexan 
dre* (l.ully). Sonate pour violon et 
piano. K 380 ( Mozart ). «Can She F'.x 
( Use* et «Pavion solus cum sola* 
(anon ). extr Cantate. BWV 78 (J S 
Bach) 2e h guatuor no 3 W 96 
(( P Fl Bach). Romance pour violon et 
or( heslre no 1, op 40 ( Beethoven ). «Se 
guNlillas» (Sor). «Ixavapies» (Albentz). 
extr • Les SyIphides* (Chopin)
3e h Fixlr Fanfare (Mourel). Danses 
(Lublin). «Hana* (Miyashita), Con 
certo pour pianoforte, op 7 no 4 (J C 
Bach ). Duo concertant pour clarinette 
et piano, op lAI (Milhaud), extr «Scé 
ne.s de ballet*, op 62 (Glazounov) 
Anim F rancine Moreau 

9h00 Un été «n musique 
Anniversaire du peintre françai.s (iux 
tave(ourbet «La Fileuse*. op 87 no 4 
( MendeKsohn). Suite pour violonrelle 
no 3 (J S Bach), exlr «Requiem* 
(Fauré) «Sonate pour l'album de Ma 
Ihilde Wesendonck* (Wagner), extr
• Psyché* (Franck), guatuor «La

Chasse*. K 458 ( Mozart). «Tasso. la 
mentoeIrionfo* (Liszt). «Baigneuses 
ju soleil* (Séverac) Anim Françoise 
Davome

11h30 Récftel d'orgue
Wilhelmina Tiemersma. orgue Jean 
Emile Pépin, église Unitérienne de 
Montréal «Souvenirs», op 27 (Dupré). 
•offertoire pour la fête du Très Saint- 
Ro.saire* (Mulet). «Inparadisum» (Da 
niel Lesur) Anim Jean Perreault 

12h00 L'Art vocel
Dear Irish Boy el autres airs d'Irlande 
par Alison Pearce, soj) acc harpe 
Kepnse de l'émission Mélodies (voir di 
manche. Ilh30) Anim André Hébert 

13h00 Au gré de la fentaitle
• Précieux héntage» dossier sur la tra 
ditionjuiveen musique Anim Sylvia 
L'F^cuyer

16hOO Au coeur de l'été •
Anim (iinetle Bellavame 

17h00 Oueetlon*
de notre tempe •

• Poésie et spiritualité* C2e de 3) La 
poésie de Rina Lasnier Led Andrée 
l.achapelie et Vincent Davy

17h30 Préeent-mutlque 
Anim André Vigeant

18h30 Progrès et perspective* •
• Les racines de la mémoire* (2e de 4)

19h00 Suives le castor •
Parc national Pukaswa Rech. texte et 
anim C.uy Rochette

19h3() Concours d# nouvelles • 
•Onze arts» de France Théorel '2e pnx 
I9H.'» Lect Oeni.se (iagnon 

2(>h00 Concerts européens 
Fesiivalde Bregenz Î9H.A Orch symph 
de Vienne, dir (iunterWand Sympho 
nie no 8 ( Bruckner ) De la K4idio nalio 
nale d Fispagne gualuor à cordes 
Koan Miguel Zanelti el Fernando Tu 
rina. p «Lama Sabachtani* et • Far 
lasia vibre Don (Dovanni* (Tunna) 

22hOO Jaxi-sollloqus 
F.n vedette Anthony Braxton. Duke 
Jordan. Johnny Young Montreal Jubi 
talion (iospel Choir. Rosemary Cloo 
ney, Bill F.vans, Jimmy Rowles Joe 
NewmanelJohnCollrane Anim (idles 
Archambault

23hOO Musique de chembre
T no pour clarinette, violoncelle et 
piano op 114 ( Brahms 1

23h30 Le Voyege Intérieur
• The Golden Voyage*. Vol 3 ( Robert 
Beams el Ron Dexter) Anim Yvon Le 
blanc

OhOO Musiques de nuit 
Anim IherreOlivier DésileLs 

ShSS Médltebon
•gui aime a une vie remplie* (( hnstian 
( habanis)

6h00 Lee Notee Inégales
Ireh. «Concerto in duo cnn* R 682 
(Vivaldi). Sonatine pour flûte et piano 
(Dvorak) Madrigaux (WeeUies). Sym 
phonie en ré (Myslivecek) 2e h. ( on 
certo no 4 pour cordes (Hebden). •( on 
<erto Italien*. RWV 971 (J S Bach). 
fTélude no I «Fiventide* (Vaughan Wil 
liam), «Spagna* (Canova). extr «AI 
hum pour la jeunes.se*. op 39 (Tchai 
kovsky) 3e h «Tambourin* (Le 
clair). «Vos que m semblatz deLs «'oraLs 
amadors* (Faidit). ouv «Rosamunde*
D 844 (Schubert). Sonate no 2 pour 
hautboLset clavecin (Handel), guatuor 
en SI pour violoncelles ( Rossler). Ma 
zurka no 1. op 21 et «Valse gaie», op 139 
(Saint Saens) Anim Francine Moreau 

9h00 Un été sn musiqus 
«Margoton va Ca lTau« (Poulenc). 
Suite pour flûte et piano, op 34 (Wi 
dor). Symphonie no 8, D 689 (Schu 
bert) «Franz l.iszt l'été du cente 
naire* (2e de 13) la découverte du 
monde • Marguerite au rouet* (Schu 
bert/Liszt). «Six grandes éludes d'a 
prés Paganini*, (irande Fantaisie sym 
phonique sur des théme.s de «Léiio» 
extr «Harmonies poétiques et reiigieu

ses* (Liszt). Prélude et fugue en la 
min (Bach/Liszt) Anim Françoise 
Davome

11h30 Récltsl
Ann Robert, vl.et Michel Fuumier. p

t2h00 L'Art vocal
De Tchaikovsky à Kodaly. mélodiesen 
plusieurs langues avec F'.lizabeth So 
derstrom. sop . el Kerslin Meyer, 
mezzo I ,e Choeur de chambre de Mos 
cou airs anonymes des Wle et 
\V Ille siècles el airs de folklore de di 
vers auteurs Anim André Hébert 

13h00 Au gré do la fantalala 
Anim Sylvia L Ficuyer

16h<k) Au coaur da l'été •
Anim. Ginette Bellavance

17h()0 La* Trésor* du IhéAtra • 
ln\ André l-eCoz., photographe 

17h30 Prétant-mualqua 
Anim André Vigeant

18h30 Ou monda anttar
au coaur du monda •

• Ld( orse* Inv Guy Cloutier, écrivain, 
professeur, poète el critique littéraire 
Rech. int et anim Claudette Ijimbert

19h00 Séquanca* du 7a art •
2e de 13 «L’expressionnisme aile 
rnand* Anim Richard Gay et Jean Ma 
ne Poupart

19h30 Énigma* al fiction •
Ire de 12 «Toute la ville dort* de Ray 
Bradbury, adaptation radiophonique 
Bertrand Bergeron Distr Madeleine 
Arsenault. Jean Louis Millette. Marie 
DujMint et André Saml Roch 

20h00 Orchaatras Canadian*
Drch symph de Montréal, dir Wol 
demar NeI.sson. Louis Lortie. p Duv
• Figmont* (Beethoven). Concertoen 
soi ( Havel) et Symphonie no 5. op 84 
(Tchaikowky )

22h00 Jau-*ollloqua
F.nvf‘delle Bud PowelLCharité Roum* 
Jazz Gillum Tampa Red. Jackie 
M< Lean. Archie Shepp. Junior Mance 
et Coleman Hawkins Anim (iiliesAr 
chambault

23h00 Musiqua da chambra
Sonate no 4 pour violon et piano, op 23 
( Bi'ethoven)

23h30 La Voyaga Inlértaur
• Omni Suite* (Steve Bergman) Anim 
Vvon Leblanc

OhOO Mutiquaa da nuN 
Anim Pierre Olivier DésileUv 

ShSS Méditation
• L amour vrai est durable* (Christian 
(habanis)

6h00 La* Nota* Inégala*
Ireh. guatuor no 1 avec piano, op 16 
( Fauré). Sérénade, op 109 no 5 (Ca 
ruili). Concerto, op 6 no 3 (Albinoru) 
2e h Concerto pour clavecin. H 
XVIII '9 (Haydn). «A su alvedrio* et
• Pa.se el agosa* (anon XVle). Sonata 
qudrta pour vmlon et bc (SchmelzxT).
• Pièces poétiques* (Sauguet). «Con 
certo polonais* en SI bém (Telemann)

3e h Sonate. K 169(0 Scarlatti). 
( oncerto en SI bém pour violon (Per 
golesi). Symphonie en SI min pour 2 
pianos (Debussy), extr «Coppelia* 
(Delibes). Trio pour hautbois, clan 
nette et basson (Aune). «Combination 
March* (Joplin) Anim Francine Mo­
reau

9h00 Un élé «n musique
Anniversaire du compositeur mexicain 
Carlos Chavez Trois pièces pour gut 
lare et Symphonie no 2 «Sinfonu India» 
(Chavez). «Impresiones de la Puna» 
(Ginastera). «Kl Salon Mexico* (Co 
pland). «Sonata romantica» (Ponce), 
Concerto pour violon (Chavez),
• Threnody for Carlos Chavez* el «Se 
renade* (Harrison), Symphonie no I 
(Chavez) Anim FTançoue Davome

11hM La Simonletl* d*
R*d)o»C*ruida A Québec 

Dir (iilles Auger Suite de ballet «Le 
Triomphe de l'amour» ( Lully) el Con 
('ertogrosNo. op 2no3(('femimani)

12h00 L'Art vocel
t n grand nom canadien vers 1915. Fiva 
(iaulhier. sop «Souvenirs du jeune 
âge* (Hérold). «Fantoches* (De 
bussy ). «< hanson triste* ( Duparc). 
enrg acou.stiques ■ F'ntz Wunderlich à 
l'opérette viennoise, en rappel extr 
«Lne nuit à Venise* (Strauss). «La 
Ruse de Stamboul* (Fall). «I^e Pays du 
sourire* (Lehar), et «Comte.sse Ma 
ril/.a* (Kalman) Amm André Hébert 

13h00 Au gré de le lentelale 
Place aux demandes d auditeurs Pour 
U saison d élé. les émissions du ven 
dredi seront consacrées à votre choix 
musical Adressez vos demandes à A® 
gré de la fantaisie. t4e étage. Maison de 
Radio-Canada. 1488 est. bout Dorehes 
1er. Montréal. H2t 2M2 Anim Gilles 
Dupuis

16h(>0 Au coeur de l'été •
Anim (finette Bellavance 

17h00 Recherche*
•clentifique* eu Cenede •

2e de 20 «La bio technologie* Inv Mau 
rice Brossard. vice président, section 
bio technologie el chimie du CNR( . 
Pierre Permet, directeur de la recher 
che et de la production. Laboratoires 
Rhizotec. Yolande l^rose, spécialLste 
en microbiologie, ministère Santé et 
Bien être social Canada Rech elinl 
Michel Icart Amm Gustave Héon 

17h30 Présont-mutiqu*
Amm André Vigeant 

1éh30 C.R.R.L.F. •
’2e de 8 •la»s arts du récit* l^s fables à 
travers le monde ITod Radio France 
Ire de 4 Finlretiens avec Jacques Mu 
mer et (Hlile Lesourne. psychanalyste, 
auteur de «l,e (irand Fumeur et .sa pas­
sion*

20h(>0 L** Grand* Coocort»
Orchestre métropolitain du (irand 
Montréal dir Mano Bemardi. Chorale 
Donovan, dir Bernadette Donovan, 
filise Bédard. sop . Jocelyne Fleury 
( oulu. mezzo, (iuy Bélanger, t . Char 
les Prévost, bar . Yves Saint Amant, 
b Oratorio «Jésus Chnstus* (I.auber) 

22h00 JAU-*oliloqu*
Fin vedette Roy Fiidndge. Carter Jef 
ferson. Heath Brothers. Sphere. Lee 
Konitz/Martial SolaL James P Johnson 
el Arns Domnerus Anim. Gilles Ar 
chambault

23h<>0 Mutiqu* d* chambr*
Tno«Nottumo«. I) 897 (Schubert)

23h30 L* Voyag* lnlért*ur
• Ambien(4 On Land» (Brian Fino)et
• Labyrinth Within* (Daniel Kobialka) 
Anim Yvon Leblanc

RillHlJilHIIIIIlXUlüH
04«00 MuMqua» da null

Anim Mcint<[ue l.eblanc
ShSS IMdttallon

• H mo r^.sle une chose c est d'avoir 
uim^ (l'hntian l'habaoLs)

6h00 La Qranda Fugua 
Ireh tteuvres de Keichd. Paganini et 
I.Lsrt Je h. Oeuvres de J s RacKRee 
thoven et SaDedo 3e h. oeuvres de 
Beethoven, Morart. R Strauss et Ra 
ven.scroft 4e h. Oeuvres de l>ehu.<i,sy 
Prokofiev, Tchaikovsky. Rameau l.e
Roy, Da Milano, Neusidler, Vivaldi 
Mercadente et Offenbach Amm C.illes 
tlupuis

lOhOO Chroniqua du diaqua
fnv pFre Fernand l.ind,sav dir artis 
tique du Festival d'Fte de l.anaudiFre 
et Bernard Jean, hautboïste Amm 
Normand SFguin

• f^mtssion culturelle

RAOIOJOURHAUX

Du lundi au vendredi
6hl^ 7h00 khOO, 9h00, I2h60, JOhOO el
2.1rM)0
SîimiHli ol dimanche
6h00 7hon Shflfl, IJhflO -JOhOdel ithflO

( BOF-FM 102.5
( lll.ivv.l lltlll

( BF-FXI l(M).7
Monlréiii

CBV-FM 95.3
(.ilK'iVv

CJBR-FM 101.5
Riiiiouski

CBF-FM-I 104.3
I mis Kl\ K'K'S
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Bertrand
Berveron

Bertrand Bergeron. Parcours Im­
probables. Québec, L’Instant 
même, 1986. 109 pages.
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Tu veux lu 

Gibson de Nunefte .. 
pour te batibfaire. 

feuillette

les Annonces 
classées du Soleil.

647-33U

PIANO-BAR
§11.03

2955. boui laurier St»>foy 
656-63M

lAübarg» urevarMi Wohtpyrw

DE RETOUR,,,
dans le cadre enchanteur du lac Beauport

' Lydia Françoise inc. présente
tous les vendredis et samedis 

à 19h30 précises
(ouverture des portes: 18h30)

du 20 JUIN ou 6 SEPT, ind.
r Extraits d'

"OPERETTES"
AMÉRICAINES

— COMÉDIES MUSICALES - EXTRAITS DE FILMS

''Made in USA"
• OKLAHOMA A SOUTH PACIFIC
• ROSE-MARIE • THE STUDENT PRINCE

etc.
chantes dons la langue originale

MP"**'-'

MARII-CECIU NAOUU

soprano

C JUOI X)8IN HICHELU EOUNTtIN
riûte, saxo alto, violoniste

clarinatta al 
vibraphone

n Arrangements musicaui. Paul Marcoui • GennI Jones
^ SALLE DU CENTRE DÉ SKI 

LE RELAIS, LAC-BEAUPORT
Table • (hondellr • Ambiome ticephonnelle ■ Vin 
Assène de dwreutene iremoge à prit modique

LOUIS UUtOtICHE
trompettiste» 
et piccolo

BILLETS EN VENTE DES MAINTENANT
ou Centre de service Irving, Lac-Beauporl, Procure de musique cote 
d'Abioham, Musique Garnier, rue Moguirc Librairie Fournier, cote 
du Possoge, levis

Reservations obligatoires apres rachat des billets a: 849-6340

lUTTERATUREl

Les nouvelles de Bertrand Bergeron

Un recueil remarquable
♦ L’evénement mente d'etre si­

gnalé: une nouvelle maison d'édi­
tion qui entend se consacrer a la 
publication de nouvelles vient de 
voir le jour a Quebec. Et si le pre­
mier titre qu'on peut y lire. Par­
cours Improbables, de Bertrand 
Bergeron, témoigné de sa politique 
éditoriale, il y a fort a parier que 
les éditions "L'Instant même" de­
viennent rapidement un haut lieu 
de la littérature québécoise 
actuelle.

En faisant paraitre Parcours Im­
probables. Bertrand Bergeron s'ins­
crit en effet dans la lignee des 
grands nouvellistes. Julio Cortazar, 
J.M.G. Iæ Clézio, Andre Berthiaume 
ou, plus encore, l'Italien Dino Buz- 
zati. Voici des textes qui nous pous­
sent dans les derniers retranche­
ments du reel, la ou les peurs 
imaginaires se confondent aux dou­
leurs les plus amères, où les plaisirs 
les plus intimes remontent imper­
ceptiblement jusqu'à leur source 
d'angoisse. Comme s'il y avait la, 
dans l'angoisse même découlant de 
l'enfermement des êtres, une ma­
niéré d'expiation, la rançon à payer 
pour un progrès technique qui 
erode notre sens du réel.

Bien sûr, le genre même de la 
nouvelle, par sa brièveté et sa ful­
gurance, permet, mieux que tout 
autre, ce glissement subtil du sens, 
quand tout à coup le monde vacille 
autour de soi. qu'une trappe s'ouvre 
sous les pieds... C'est alors la chute 
inevitable. La respiration bloquée, 
le pouls accéléré, les crampes dans

le ventre... Notre conscience du reel 
vient de deraper sur la peau de ba­
nane de l'uisobte, de l'mattendu, de 
l'unprevisible...

Il suffit parfois de bien peu: une 
porte ouverte dans le coulou* d'un 
hôpital, un bureau desert, un verre 
de scotch a moitié plein... l'urgence 
du désir, au detriment de toute pru­
dence... si l'on revenait... si une pa­
tiente, a ce moment precis... "Si cet- 
le porte avait etc fermee, si ce 
scotch ne s'etait pas trouve sur cet­
te table de travail (...l, tu ne crain­
drais pas chaque jour, au coin des 
rues, de croiser par hasard cette 
fille que ta fuite précipitée a ren­
forcée dans ses certitudes."

Les textes de Bergeron jouent 
sur l'ellipse, mais cela n'est pas gra­
tuit. L'interiorite des êtres, de l'au­
tre, du conjoint du voisin ou de 
l'ami, n'est jamais accessible que 
par les signes extérieurs qui en 
témoignent. Tout est affaire de 
symptômes, de doutes, de ruses et 
d'insinuations... Même les mots ne 
comcident pas avec ce qu'ils dési­
gnent, ouvrant ainsi la voie au ma­
lentendu, et donc à l'angoisse, en 
même temps qu'ils servent à 
communiquer.
L'enfer au bout de la rue

Le monde décrit par Bergeron en 
est un d'enfermement. Or dans le 
mot enfermement il y a le mot en­
fer: l'enfer personnel, mais aussi 
l'enfer d'un monde dont la clé nous 
échappé, un monde sur l'avenir du­
quel nous savons ne plus pouvoir 
intervenir. Nous sommes le jouet de

Les Concerts Coors et Présentent:

«

PHIL SPALDING • STEVE HACKETT • JONATHAN MOVER • STIVE HOWE • MAR BACON

2 juillet, 20h 
Centre

Fn venir au Coliarr. maflaain la Bair. Plate l aurier el Galeries de la C a|>ilalr. Hililiollieque 
(labriellr-Rov. Palaia Monicalin el rrnseignrmenis leirphoniqurs. de 9h a Ihh f><* 1.721 I.

Venez vivre la musique.

Concerts Coors et Présentent:

Julian Lennon

12juin, 20h
Sièges réservés: 17,50$ 
Colisée de Québec A

Kn vente un Colisée, nutmisiiis Ih Hule. Plac e I.a<irier et Galeries de la Ca­
pitale. Rihliothèque Gabrielle-Roy. Palais Montcalm et commandes telé- 
plioniqiies. de 9h a ISIi: 691-7211.

Venez vivre la musique.

forces qui nous échappent. Des lors, 
un simple rendez-vous avec un ami 
peut tourner a la catastrophe. L'im­
pression d'être suivi, puis la certi­
tude. L'etonnement. Les injures, 
sans aucune raison. Les premiers 
coups t a bousculade. l a chute. Oui, 
monsieur l agent, c'est comme ça 
que c'est arrive... j'avais rendez- 
vous au coin de la rue... Les saisons 
se détraquent, le monde devient le 
reflet de l'angoisse qui nous ronge.

Dans ce monde voue a la com­
petition forcenee. ou la réussite ap- 
parait comme une vertu cardmale, 
un monde qui nous propose comme 
modèle la japonisation de la 
conscience, la spontanéité, même 
dans les gestes les plus intimes, n'a 
plus guere de place. "Elle sourit 
traiment, geste impulsif de la tète 
contre votre épaulé, elle a trouve 
quelque chose. Mais vous savez, 
vous, que le service a pret-u cela qui

la rendra de nouveau apte au 
travail.

La phrase de Bergeron est Ion 
gue. Très longue même. Elle multi 
plie, dans sa foulee, les points de 
vue et les tonalités, passe de la des­
cription au dialogue. ETle épousé 
dans sa irajectoue les longs et si 
nueux mouvement de la pensee qui 
cherche son chemin, recueille les 
indices, fait le tri, partage et tempo 
rise, témoignant amsi des meandi es 
de la pensee dans sa quete de 
vérité. C'est en cela que l'ex 
perience de lecture que nous pro 
pose Bertrand Bergeron est reni.ir 
quable. Cette osmose entre le texte 
et son propos nous rappelle que 
l'experience de l angoisse est d'a 
bord et avant tout une experience 
de langage.#

Guy CLOUTIEH 
(collaboration spéciale)

A VIVRE

Du 23 septembre au 18 octobre 1986

La vie de
avalée

De Bertolt Brecht
Mise en scène Guillermo de Andre# 
avec Jacques BanI Denis Sernard 

Jean-Jacqui Boutet Mane-Chnstme Perreault
et 14 autres comt-diens

Du 4 au 29 novembre 1986

L’éducation de
m

De Willy Russell
Mise en scene Jean Jacqut Boutet 

avec Micheline Bernard 
et un autre comédien

Du 13 janvier au 7 février 1987

Le bourgeois

De Molière
Mise en scene Guillermo de Andrea 

avec Jean Jacqui Boutet Andre Montmorency 
Léo Munger et 16 autres interprètes

Du 24 février au 11 mars 1987

Garrochés en
p<vuicLs

d'Antonine Maillet
Mise en scène Boland Laroche 

avec Yvette Bnnd'Amour Jacques Godin 
Alain Lamontagne Diane Lavallee 

Hélène Loiselle Cilles Pelletier Janine Sutto

Du 7 avril au 2 mai 1987

La trilogie des

üvoy

De Marie Brassard. Jean Casauli.
Lorraine Côté, Marie Gignac.

Marie Michaud, Robert Lepage. __ _
Misr «n tcén« Roben L*pag« 

dve. Mari* Brattard Jaan Caaaull ^
Lorrain* C6t* Richard FrOchan*
Man* Cignac Vvoa-Érlck Martar 

Man* Michaud et un autre comédien

Choisissez votre piace au théâtre
Économique
• jusqu'à 41 “o de réduction sur les prix au guichr-'

Pratique et avantageux Facile
• choix des meilleures places • abonnez-vous en composant
• places garanties 643-6976

Prix spéciaux groupes etudiants âge dôr 643-5873 
Pour information additionnelle 643-6976

LE
THÉÂTRE

DU
TRIDENT

i

LES PETITS CHANTEURS DE LA MAÎTRISE DE QUÉBEC
interpréteront entre autres

PETITES VOIX DE POULENC n MAGNIFICAT DE PERGOl.ESE

■■■I

SAMEDI 7 JUIN 1986 
À 20.00 HRES

Prix des hillcts: 8.00 S/adiilles
5.(MIS-él„dianl,ciasrd-.,r AuiWx SSLAl

Une collaboration LE S0LEIL et 5J.ÎÏ2.! z«to c»»m,„s«*^Fo» si*fo,

^Renseignements^ 
65&^6?S
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“Studio Rock FM 93”

Une relève talentueuse qui promet
♦ CJMF-FM 93 lançait dernière­

ment le microsillon "Premiere Edi­
tion", résultat du concours "Stu­
dio Kock FM 93" édition 1985. Ce 
33-tours démontre bien que la 
region de Québec, tout comme 
d'ailleurs l'ensemble de la provin­
ce, recele des talents qui ne de­
mandent qu'a s'exprimer.

Par les temps qui courent, on ne 
parle de l'industrie québécoise du 
disque et du spectacle que pour 
souligner son état précaire et sa fai­
ble production. Pourtant, il y a des 
musiciens qui sont prêts a prendre

la releve et cela, le "Studio Rock FM 
93" l'illustre très bien.

On retrouve sur "Premiere Edi­
tion" huit gagnants du "Studio 
Rock" édition 1985, ainsi que deux 
gagnants du concours "Ville de 
nuit".

Ce dernier projet, qui était mene 
de concert avec le défunt Café Cam­
pus, n'a pu se concrétiser suite a la 
fermeture de la station en 1984 et 
deux des lauréats ont donc ete 
sélectionnés pour ce 33-tours.

Vous avez sûrement entendu a

UECHARMOMOMI

, fbndîrtlom'* tes robot! 
cl^.lecW V ^ dèrdubé

MES ^AUTEURS PREFERES

Jean-Paul Fillon
LE PREMIER CÔTE DU MONDE 
Le récit bouleversant d une enfance 
en milieu rural — un retour aux 
sources écrit en toute simplicité et 
en toute vente Un grand attache 
ment aux choses de la vie -Un 
homme honnête peut-il se vanter 
d être a I abn de son enfance'^»
7 955

Claude Jasmin
MAMAN PARIS MAMAN LA FRANCE 
Un livre drôle amusant Une sorte 
de guide commode et hilarant pour 
tous ceux qui veulent visiter la 

mere patrie et qui veulent y 
retourner 
7 955

Suzanne Paradis
UN AIGLE DANS LA BASSE COUR 
-En prêtant son talent et sa genero 
Site a une cause immense et peut 
être perdue Suzanne Paradis 
affirme une fois encore mais en 
s effaçant elle même derrière l hor 
reur obiective sa foi dans la vie et 
dans I amour - 
Reginald Martel La Presse 
7 955

Jacques. Poulin
LES GRANDEs MAREES 
-Voila le roman accompli d un een 
vam doue qui devrait faire le bon 
heur de milliers de lecteurs - 
Sheila Fischman 7he Montreal Star 
6 955

Michel Tremblay Michel Tremblay
t A GROSSE FEMME 0 A CÔTE THERESE ET PIERRETTE A L ECOLE
EST ENCEINTE DES SAINTS ANGES

Un livre drôle émouvant vrai -TENDRESSE L amour de Tremblay
inarienôj qui éclaté comme le pour le Plateau Mont Royal lera de
printemps son roman un classique -
Jacques Godboui Proqtes Dimanche Alan Brown The Ga/ette 
7-955 7 955

JE LES Al EN POCHE/QUÉBEC

EN VENTE CHEZ VOTRE LIBRAIRE
DIFFUSION PROLOGUE
2975 Sartelon. Ville Saint-Laurent. OC H4R 1E6 
Telephone (514) 332-5860 et 1.800 361-5751

maintes reprises certaines de ces 
pièces sans que vous sachiez de qui 
il s'agissait. Je pense ici par exem­
ple a la piece "Voyager" de Max Paul 
ou a "Mr Brown" de Rated P.G., 
pour ne nommer qu'elles.

Qu ils chantent en français ou en 
anglais, les dix groupes ou artistes 
sélectionnes ont tous quelque chose 
d'inleressant et d'original a offrir.

Le "Studio Rock FM 93" est un 
projet qu'il faut encourager car 
pour plusieurs, ce concours a été un 
tremplin et ce disque une excel­
lente carte de visite.

L'édition 1986 de ce concours est 
en marche depuis plusieurs mois et 
la récolte s'annonce déjà aussi in­
téressante que celle-ci. Si vous vou­
lez participer au concours vous n'a­
vez qu'à contacter M. Jacques Roy 
au numéro (418) 687-9330.

Dans une entrevue U déclarait 
récemment qu'il avait trouvé sa 
voie: faire du rock pour les 
"rockers" de trente ans et plus.

Une musique qui concUie une poé­
sie urbaine, basée sur le quotidien, 
et le rythme du rock.

Fidèle à sa démarche sans 
concessions, Reed a décroché 
l'annee derniere un "hit" avec la 
piece "I Love You Suzanne", une 
réussite qui a dû le réconforter et 
qui lui a permis de renouer avec un 
pubbe plus jeune.

Bref, Reed traverse probable­
ment une des meilleures périodes 
de sa carrière et "Mistrial" en est 
un autre bon exemple.

Lou Reed Mistrial

Icehouse Measure For 
Measure
(Cherysalis-MCA Chs 41527}

(RCA AFLl 7190}
Personnage légendaire, ce New- 

Yorkais a vécu toutes les galeres du 
rock'n roll. Du Velvet Underground 
a sa resurrection accompagné par 
Davie Bowie (Take a Walk on The 

Wild Side...), en passant par le désar­
çonnant "Metal Machine Music", 
Lou Reed a connu des hauts et des 
bas mais depuis quatre ou cinq ans 
il semble avoir fait la paix avec lui- 
méme.

Ce groupe australien a un 
problème; il n'a pas digéré ses in­
fluences qui sont par ordre d'impor­
tance, David Bowie, Bryan Ferry et 
Simple Minds.

Remarquez qu'en fait de 
problème on a déjà vu pire! Ce 
problème "d'identité" se retrouve 
disque après disque et il semble 
bien que Icehouse ne réussira ja­
mais a prendre ses distances.

"Promises", le nouveau 45-tours

du groupe, est de facture tellement 
"bowienne" que le maitre n'hésite­
rait pas à y apposer sa signature. 
Petit detail révélateur: Brian Eno 
lui-méme a collabore a ce disque.

Vous vous en doutez, le résultat

est loin d'étre désagréable et mérite 
amplement que l'on passe par-des­
sus ce "problème".#

lARTS VISUELS!

Michel BILODEAU 
(collaboration spéciale}

Henri
Gerardin

Jeu des 
formes 
et des 
techniques

•«t •

Un céramiste à la recherche de la forme la plus pure et de la couleur la plus richeLe S#lelL Yvofi AAongrotu

VIENT DE PARAÎTRE
Par. l’auteur de

LA PETITE FILLE AU TAMBOUR

UN PUR ESPION

é"Je préfère la forme au mes­
sage... Je recherche le plaisir de 
l'oeil et des sens avant le plaisir 
intellectuel... Voir et toucher d'a­
bord!" Le céramiste Henri Gerar­
din expose ses oeuvres récentes 
jusqu'au 29 juin à la galerie De­
sign-Métiers d'art, au 89 rue 
St-Paul, Québec. Cette jeune gale­
rie reçoit l'appui financier d'Alcan 
et du ministère des Affaires 
culturelles.

par Louis-Guy Lemieux

Johnledne JOHN 
LE CARRÉ

*-yi
536 pages / 19,95 $

La plus extraordinaire traque 
de Fhistoire de la littérature 

d'eapiomtageî

K f ['■] 'TUr ■ .

«UN PUR ESPION surpasse tous les best-sellers de 
John Le Carré. L'intensité des sentiments exprimés, le 
génie de la langue, l'humour et le mordant enchaînent 
littéralement le lecteur au destin de l'insondable Ma­
gnus Pym.» PUBLISHERS WEEKLY

roman

LE «CHOIX DU LIBRAIRE) 
POUR LE MOIS DE JUIN.

LE PACTE 
HOLCROFT

Robert
udium

ROBERT
LUDLUM

454 pages / 16,95 $
«Ludium a I art de nouer les intrigues 
les plus subtiles et d'inventer des 
scènes qui laissent le lecteur pantelant».

TIME

L'exposiUon porte le titre évo­
cateur de "printemps Chmois": 57 
pieces ^i témoignent de la nouvel­
le manière de l'artiste céramiste.

Lors de sa dernière exposition. 
Gerardin avait exploité a fond la 
technique d'origine japonaise du 
four à bois: ses oiseaux stylisés 
étaient en quelque sorte des oi­
seaux de paradis. Maintenant, il 
propose le résultat de ses re­
cherches sur les anciennes glaçures 
chinoises.

Ses formes sont devenues plus 
classiques même si parfaitement 
originales. Son dessin demeure 
précis et délicat. Ses couleurs très 
personnelles et douces empruntent 
à une palette aussi multiple que le 
pech bloom, les rouges de cuivre, le 
apple green céladon et le chun 
chinois.

Pourquoi "pnntemps Chinois"? 
Parce que, dit-il, n'en déplaise aux 

Japonais, ce sont les Chinois qui ont 
inventé la céramique et l'ont portée 
à un niveau d'expression artistique 
jamais égalé depuis. J'ai trouvé des i 
revues américaines spécialisées 
bien documentées sur les techni­
ques de glaçure qui remontent aux 
vieilles dynastie chinoises Tang, 
Ming et Song.

"En étudiant l'art chinois et en 
tentant d'appliquer leurs techni­
ques, ajoute Gerardin, je me suis 
aperçu qu'on n'invente plus rien, on 
joue avec des formes et des techni­
ques...Disons que je ne refais pas 
mais que je fais renaitre..."

Henri Gerardin propose des 
pièces moulées et des pièces 
tournées. "La technique du mou­
lage est aussi exigeante que celle du 
tournage, dit-il; j'aime le moulage 
parce qu'il permet d'obtenir des 
formes plus pures".

Henri Gerardin est à la cérami­
que ce que Jean ValUeres est au 
verre souffle. Plus qu'un artisan, un 
artiste total.#

En vente chez votre libraire

ROBERT LAFFONT

Tu veux Id 
^Gibson d« Nanettt 

pour te satisfaire, 
feuillette

les Annonces 
classées du Soleil.

647-33U
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IDISQUESI

opéra
“IL VIAGGIO A REIMS" opéré en 

un écte de Rosswl Avec Cecüu Gés- 
dia. Lucié VaJentuii Terrant, Leila 
Cuberli. katta JUcciareUt. Edoardo 
Gimenei, Francisco Araua, Samuel 
Ramey, Ruggero Raimondi. Enzo 
üara. Leo Nuca, etc. TOrcheslre de 
chambre d'Europe et le Choeur phil­
harmonique de Prague. Direction: 
Claudio Abbado (Deutsche-Grammo- 
phone 415 498-1 - coffret de trois 
disques!

* Mozart a compose "La 
clemence de Titus" pour souligner 
le sacre de Leopold II de Bavière 
comme roi de Bohême; l'opéra, 
longtemps négligé, a réussi de 
peine et de misère à retrouver sa 
place au répertoire depuis quel­
ques années. Rossini, lui, écrivit 
"Le voyage à Reims" (cantate 
scénique selon sa propre appella­
tion) à l'occasion du couronne­
ment de Charles X de France et en 
retira la partition, après seule­
ment quatre représentations, 
maigre un succès triomphal.

Que Rossini ait utiliser une gran­
de partie du matériel rousicd de 
cette oeuvre pour l'incorporer dans 
un opera ultérieur, "Le comte Ory", 
peut explique que son "Voyage à 
Reims" n'eut droit à une reprise 
qu'en 1984, au Festival de Pesaro 
consacré à ses ouvrages, grâce à la 
determination de Claudio Abbado 
qui en assura aussi la direction.

L'enregistrement qui vient de 
pau'aitre a été réalisé lors de la série 
de représentations données dans la 
petite ville natale de Rossini, avec la 
distribution spectaculaire qui assu-

'a*-

-K '
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«a/mond/j console tout ce beau monde pour le voyage manqæ à Reims 
Nucci) ^ ^^^rtuel: Gimenez, Gasdia, Ramey, Cuberli. Ricciarelli. Valentini Terrani, Araiza et

ra a cet opera étourdissant un 
succès sans equivoque 
Livret inénarrable

On n'explique pas les péripéties 
de ce livret à la Feydeau, qu'un 
texte inclus avec le livret qualifie 
de "véritable histoire de fou" avec 
son "embouteillage d'arias, son 
inondation de duos et son tonnerre 
d'ensembles"

La musique, elle, débordé d'in­
vention mélodique, de finesse dans 
l'écriture, d'exuberance dans la li-

Impressionnant 
Cho-Liang Lin

STRAVINSKY - Suite italienne. 
Duo concertant et Divertimento 
pour violon et piano. Avec Cho- 
Liang Lin, violoniste, et Andre-Mi- 
chel Schub, pianiste. (CBS Master- 
works IM 421011.

éAu cours de la saison 1981- 
1982, le Club musical accueillait un 
jeune violoniste alors inconnu, ori­
ginaire de Taïwan, du nom de Cho- 
Liang Lin.

Depuis ce protege d'isaac Stem - 
comme Perlman, Zukerman et Yo Yo 
Ma - a drôlement bien fait son che­
min pour s'affirmer l'un des chefs 
de file des violonistes de sa 
génération.

A son recital a Quebec, Lin avait 
inscrit au programme la délicieuse 
"Suite italienne" que Stravinsky ar­
rangea pour violon et piano à même 
la partition de son ballet 
"Pulcinella".

Il la reprend au disque, en com­

pagnie du pianiste André-Michel 
Schub (gagnant du Concours Van 
Cliburn) avec cette beauté et cette 
générosité de la sonorité, ce naturel 
du vibrato, cette sûreté de l'instinct 
musical qui assurent la haute esti­
me entourant ce violoniste.

Quoique dans la même veine 
néo-classique, le "Duo concertant" 
est une page plus intellectuelle qui 
répond mieux à la nature et à la 
perception de la musique du 
pianiste.

Du "Divertimento" emprunté au 
ballet "Le beiiser de la fée", le 'pas 
de deux' éh est le point fort grâce à 
l'élegance et au pliant de 
l’exécution.

Detail intéressant: Cho-Liang Lin 
joue ces oeuvres sur le Stravidarius 
qui appartenait autrefois à Samuel 
Dushkin. Ce dernier les créa sur ce 
même instrument, maintenant pro­
priété de Lin. IMSI9

Quatre finalistes au 
Concours de l’OSQ

4 Tel que prévu le jury du Con­
cours de l'Orchestre symphonique 
de Québec a retenu quatre concur­
rentes pour la finale, qui a lieu au­
jourd'hui à l'Institut Canadien.

Il s'agit de Catherine Dallaire, 
violoniste de Québec, Caria Antoun, 
violoncelliste de Montréal, Michelle 
Seto, violoniste de Montréal et Mi­
chèle Gauthier, violoniste de 
Québec.

Elles seront entendues dans cet­
te ordre, à lOh et Uh ce matin, et à 
I4h30 et I5h30 cet après-midi. Au 
cours de cette épreuve, les candi-

-LE GROUPE-

CniMXME

dates doivent jouer un concerto au 
complet.

En principe, le classement des fi­
nalistes sera révélé à 17h30; tou- 
jo^s à l'Institut Canadien où le pu­
blic est invité à venir entendre ces 
jeunes musiciennes.#

EXPOSITION
d'une vingtaine de 
peintures à l'huile

GILBERT PLANTE
jusqu’au 16 juin.

Galerie d’art 
Eliette Dufour Enr.
53. rue St-Pierre

coin côte de la Montagne
Quebec. G1K 3Z7 

Heures d'ouverture;
12h a 20h, du lundi 

au dimanche inclus.

Tous les vendredis et 
samedis soirs jusqu'au 14 juin

DANSE-RENCON1 RE

V.

MS bout CIvtrtst tit. Outbte 522-2053

0^-

PIANO-BAR

29S5. boul Laurier Ste-Foy 

lAubatge uivwm Wtmdrynl

DANSE AVEC ORCHESTRE
VandrMi •! umadl sdr,
MICHEL UMBERT

et ses musiciens 
Entrée: 2$k

GROUPE TRADITION’
Msftrsdm 
Itudliolr 

Entree: 1.S0S

Otmanch* ■prH-mIdl 
clansoIrM 

Musique canadienne 
Entre# ?S

DISCO-CLUB 30-60
3. de la Couronne - Tel 524-2040

gne vocale. L'amateur d'opera ne 
pourra être que subjugué en réali­
sant qu'il se trouve devant un chef- 
d'œuvre du genre. Sans doute pas 
du niveau de perfection du "Barbier 
de Séville", qui repose sur un livret 
d'une rare qualité, mais d'un plaisir 
d'audition assuré.

Il ne s'agit que de prendre com­
me exemples le Sextuor magique et 
le Finale ébouriffant avec ses qua­
torze solistes pour mesurer la force 
du génie de Rossini. Et qui autre

que lui aurait eu l'idée de faire ac­
compagner un air de basse par la 
délicate flûte?

Pyrotechnie vocale
Spectaculaire par les noms 

qu'elle réunit, la distribution se 
montre également éblouissante 
dans son exécution de ces pages 
remplies de pyrotechnie vocale.

Auprès de chanteurs 'che­
vronnés' bien connus de ce côté-ci 
de l'Atlantique - tels Ricciarelli et

Raimondi • U t'en trouve d'autres 
que l'Amerique aurait tout intérêt à 
entendre plut souvent • Ramey, Va­
lentini Terrani - et une nouvelle 
generation de vou encore à décou­
vrir ici - Gimenez, Araiza, Cecilia 
Gasdia et Leila Cuberli.

Cet trois derniers s'avèrent les 
revelations de ce coffret: le premier 
par sa virtuosité et ses aigus écla­
tants, la seconde par son pur style 
de bel canto, Cuberli par le cremeux 
de son soprano et sa remarquable 
musicabte qui ont fait d'elle la nou­
velle chanteuse de predilection de 
Karajan.

Katia Ricciarelli a retrouve dans 
un emploi amusant, qui va jusqu'à 
lui demander de 'jodler', une bonne 
partie de la beaute du timbre qui a 
fait sa gloire. Ruggero Raimondi 
allège sa voix, souvent pâteuse ces 
derniers temps, pour se plier au ca­
ractère parodique de Don Profondo.

Quoique ayant peu à faire, Sa­
muel Ramey demeure un exception­
nel 'rossinien' et Lucia Valentini 
Terrani, mal distribuée en Eboli de 
"Don Carlos", incarne une veuve po­
lonaise aussi drôle que très agile 
vocalement.

Claudio Abbado, à qui l'on doit 
des versions de réference du "Bar­
bier de Seville" et de "La Cerenen- 
tola", dirige cet inénarrable "Voya­
ge à Reims" avec une verve et un 
brio qui se doublent d'une précision 
dans les ensembles et d'un sens du 
rythme immuables.

Réalisée 'en direct' devant un 
public absolument silencieux, cette 
gravure possède la vitalité d'une 
representation à la scène et en pri-

Barbara Astman
Settings for Situations
24 avrll/8 juin 1986

Mercredi, samedi et dimanche de 12 h a 18 h Jeudi et vendredi de 12 h a 20 h 30 
24. boulevard Champlain. Tel : (4181 643-7975. Entree libre

LA ÇliUERIE DU MuSÉE DD QllÉio:

LA JOURTite
œ LA FLEUR
Le 14 juin, affichez le FESTIVAL à votre boutonnière,

c’est une bonne affaire!

En achetant l'epinglette 
officielle du Festival, au 
prix de 2 S, vous obtenez

• 4 coupons-rabais de 1 S 
chacun sur des pleins 
d'essence à une des 
stations ESSO 
participantes.

• une participation aux 
tirages suivants:’ une 
voiture Renault Alliance 
OL Sedan 4 portes

et 10 bons-cadeaux 
d'une valeur de 100 S chacun
échangeables chez les 
détaillants ESSO 
participants de la région de 
Quebec

ET PLUS DE 200
SPECTACLES
GRATUITS!

' reglements du concours disponibles chez les détaillants 
ESSO participants et les concessionnaires AMC Jeep 
Renault de la region de Quebec

En collaboration avec les médias de la region de Québec.

io>
INTERNATIONAL

coscessiOKMn'nfs ORENAliLTfJeepri
RÉGIO\ DE QUEBEC

PETPtOLÇS ESSO CAN4DA

LE SOLEIL

me une prise de son d'un réalisme 
impeccable.

Un pur joyau que tout amateur 
d'opera se doit de posséder.#

Marc SAMSON

b.

LE SOLEIL

DU 5 JUIN AU 
11 JUIN 1986

FRANÇAIS

10 MEILLEURS DISQUES
SP so CS TXi, (,,#1

< * 1 L Aziza
Balavoin* ao. il

S î 2 Le mangeur 
d étoiles
Claud* Oubol* ost I2

• ♦ (jJ Vivre dans la nuit
Nuança T.C ii

* S 4 Fatigue
Renaud UM li

t I 5 Aime
DanlalSaft CSS l$ 

11 r 4 Tropique
Muflal Oaoq oiM ir

10 8 7 Au milieu de nulle pari
Catharine Lara OiSll i2

11 8 8 T es pas Brando
Maria-Denis*

Pelletier Otai 14 
1$ 10 Jalousie Jean-

PlorraMadaf m il 
^ 12 11 10 Roi de coeur

Martinique soi tt

ANGLAIS

30 MEILLEURS DISQUES
SP SD CS TItn AiDie NS

S 40 Whal have you done 

tor me lately 
Janet Jackson UM ot 

* S© Why Can't this be
love Van Halen WU 10 

16 3 Chain reaction
Diana Rot* DCA or

11 8 4 Greatest love ot
all Whitney

Houiton RCA 00
16 I © Live to tell

Madonna WU 01
3 10® The captain o< her

heart Double RX ii
1 2 7 West end girls

Pat Shop Boy* CAP ll
2 1 8 Something about

you Laval 42 pol i3 
13 12 9 Harlem shuttle 

The Rolling
Stone* C8S II

12 11 10 Take me home
Phil Collin* *U 00 

IS 13 11 It you leave
O.M.D. AIM 0$

17 14 12 Bad boy
Miami Sound

Machine C8S 00
4 3 13 A good heart

Fasrgal Sharkey UH to 
21 18 14 I wanna be a 

cowboy
Boys Don't Cry POl 00

7 7 15 1 touch roses
Book of lov* *U 10 

2S 18 16 My dreams ol you
Tha Box POl or 

20 18 17 Move Away
Culture Club aah oo

28 20 18 All I need Is a
miracle

MIk* and
the Mechanics »EA 17

29 22 II 1$ It love
Mr Mister RCA 00

33 23 20 Rough boy
ZZTop VU OJ 

28 2S© The love parade 
The Dream 

Academy au OS 
32 28 22 When the heart 

rules the mind
G.T.R. RCA 0>

27 24 23 Nothin s at all
Haarl CAP OS 

31 28© No promises
Icehous* MCA 0)

9 IS 2S Addicted to love
Robart Palmer MCA to 

— 31 26 Sledgehammer
Peler Gabriel *U 02 

10 17 27 Let s go all the
way Sly Fos CAP ij |,

34 33 21 A dittereht corner
George Michael CIS OS 

38 34 Holding back 
the years

Simply Rad *U M
14 21 30 She sells sanctuary

The Cult POl i|

RCACTION FORTES = O
CS = CETTE SEMAINE 
SD = SEMAINE DERNIÈRE 
SP = SEMAINE PRÉCÉDENTE 
NS = NOMBRE DE SEMAINES

“CFLS et
LE SOLEIL”

VOUS invitent à écouter

Le spécial

“Tears for Fears”
à compter de 17h00 

le Bamedl 7 Juin 
avec Yvon Delisie
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Lemeac lance sa collection de livres de poche
#La plupart des éditeurs 

québécois ont maintenant leur col* 
lection de poche. Leméac suit le 
mouvement avec ses Pocbe-Que- 
bec, lancés jeudi à Québec, en 
presence de trois auteurs vedettes 
de la maison, Michel Tremblay, 
Suzanne Paradis et Jean-Paul Fi- 
lion, et bien sûr des éditeurs Ro­
land Rochette et Yves Dubé.

Jean-Paul Filion, Suzanne Tremblay et Michel Tremblay étaient a 
Quebec leudi pour le lancement de la collection de poche de 
Lemeac.

par Régis TREMBLAY

Le nouveau propriétaire, Ro­
land Rochette, a souligné que cette 
collection permettrait au public de

découvrir ou de retrouver, a petit 
pru, les principaux titres du fonds 
Leméac. Ce pru7 S7.95. Il est aussi 
question que Poche-Quebec publie 
des nouveautés. Est-ce le cheval de 
Troie d'un nouveau style d'edition 
moms dispendieuse?

Toujours est-il que les su pre­
miers titres, présentes a la presse 
et mamtenant disponibles dans les 
librairies, sont des reéditions, dont 
deux Michel Tremblay, un auteur à 
succès qiu n'avait pourtant jamais 
été publié en poche: La grosse 
femme d'à côte est enceinte et

Tberese et Pierrette a l'ecole des 
Samts-Anges.

Sur les cmq auteurs inaugurant 
la collection, trois sont de la Capita­
le. De Suzanne Paradis, Un aigle 
dans la basse-cour raconte les tur­
pitudes d'un jeune aux prises avec 
la drogue, la prostitution et la cn- 
mmabte. De Jacques Poulm, Les 
grandes marees (pru du Gouver­
neur général 1978) raconte l'exu- 
tence tragi-comique de Teddy Bear, 
traducteur de bandes dessinées. De 
Jean-Paul FUion, Le premier côte du 
monde réunit des souvenirs d'en­

fance de l'auteur a Samt-Andre 
Avellm.

Enfm, de Claude Jasmm. Ma­
man-Paris Maman-la-France re­
trace le voyage quasi initutique en 
France d'un couple québécois, 
Clement et Rachel.

La facture de ces livres est net­
tement supérieure a celle de la 
moyenne des poches, en particulier 
a cause de la quabte du papier. No­
tons que les textes ont ete revus et 
corriges. Normand Hudon a signe 
les couvertures, sauf pour les deux 
Tremblay, qui gardent leurs couver­
tures oriinnales •

DECKSC...^
Plus 2^ hlm

OÙ AIXEU A QùlatEÙ
Faire parvenir vos communiqués à: Lise GIGUÉRE, journal LE SOLEIL. C.P. 1547, 390 St-Vallier est. QuétMc. G1K 7J6. Tél.: 647-3489.

CINEMA

U claisificdlion des films est établie par 
l’office des communications sociales Voici le 
barème d'appréciation des films qui sont 
présentement projetés sur les écrans dans 
les cinéma-s de Québec et de la Rive-Sud

Les chiffres référent à la saleur artistique 
de l'rjeuvre (1) chef d'oeusre, (2) remarqua­
ble. (3) très bon. (4) bon, (5) moyen, (6) mé 
diocre, (7) minable

Les appréciations des films sont établies 
sur les copies présentées dans la province de 
Québec

LA BOITE A FILMS (1044, 3e avenue, Li- 
moilou, 524-3144) Afpiés de Dieu (4) Sam 
I9h30 Dim 21h30 14 ans Bnal (2) Sam 
21h G Sans toit ni loi (2) Dim I9h30 G 
Prix d’entrée $3 50, Î2 âge d’or et moins de 
14 ans. pour chaque film

CA.NADIEN (Place Launer, 650-9922) Top 
Gun (-) Sam Dim I2h45. 14h45. 16h.T0, 19h. 
2lhl0 G Prix d’entrée $5.50 adultes, $5 
pour les 14 17 ans, $2 50 enfants et âge d’or

CANARDIÉRE (Galeries Canardière, 601- 
6575). Hannah et ses soeurs (2) Sam Dim 
I4h, 16h30. I9h. 21hl5 Prix d’entrée $5 50, 
$4 75 14-17 ans, $2 50 moins de 14 ans. $2 75 
âge d’or pour chaque film

CARTIER (1019 nie Cartier. 525-9340) Soleil 
de nuit (3) Sam Dim I8h45 G La forêt 
d’Emeraude (4) Sam Dim 21h30 G Prix 
d'entrée $3 75. $2 moins de 14 ans et âge 
d’or Pour chaque film

CINEPLEX ODÉON (coin du Pont et bout 
Charest, 529-9745) Dauphin: Delta Force (6) 
Sam Dim 12h30. 14h45. 16h55. 19h05. 
21h20 14 ans Prix d’entrée $5 50, $4 75 14 
17 ans, $2 75 âge d’or, $2 50 moins de 14 ans 
pour chaque film

CLAP (2360 Chemin Sainte-Foy, 653-3750) 
Salle Répertoire: Le diamant du Nil (4) .Sam 
12h30. 19h Dim 12h.30, 16h30 G Anne Tns- 
ter (3) .Sam Dim 14h30. 21hl5 18 ans Les 
jours et les nuiu de China Blue (5) Sam 
I6h30 Dim 19h 18 ans Prix d’entrée $3 75, 
$2 pour les plus de .50 ans et les moins de 
14 ans Salle Primeurs: L'histou-e officielle 
(3) I2h30, I4h45, I7h. I9hl5. 2lh,30 Pnx 
d’entrée Sam dim $5 50. $2 pour les plus 
de 50 ans et les moins de 14 ans

GALERIES DE LA CAPITALE (5401 des 
Galeries, 628-2455) Salle I: ConseU de famil-

^ le (4) .Sam Dim I3h45. I6hl0. I8h45. 21h
14 ans Salle 2: 9 semâmes et demi (5) Sam 
Dim 12h40, 14h50. 17h. 19hl0, 21h20 18 
ans Salle 3: Rawdcal (•) Sam Dim 13h, 
15h. 17h. 19h. 21h (les laisse/ passer ne sont 
pas valides pour ce film) Salle 4: Trois hom­
mes et un couffm (4) Sam Dim 13hl5. 
I5hl5. 17hl5, I9hl5. 21hl5 G Prix d’entrée 
$5 50, $5 14-17 ans, $2 50 moins de 14 ans 
Pour chaque salle

LIDO (Lévis 83741234). Salle Lévis 1 DelU 
Force (6) .Sam 19h, 21h30 Dim 13h. 15h30. 
19h, 2lh30 14 ans Salle Etchemin 2 Acadé­
mie de police no. 3 (6) version française 
Sam 19h30, 21h25 Dim 13h30. 15h25. 
19h30. 21h25 G Prix d’entrée $5 $3 50 
étud . $2 moins de 13 ans et âge d’or

MIDI-MINL’IT (252 rue Saint-Joseph est, 
522-2828) Libertinage â la ferme (-) I3h40 
16hl5. 18h55 21h.30 Bamabé au service de 
ces dames (-) 14h50. I7h30, 20h05 18 ans 
Prix d’entrée $5 00

PARIS (Place d Youville, 694-0891). Salle I: 
CannonbaU 2 (6) 12h45. 16hl0, 19h40 Aca­
démie de police, numéro 3 (6) I4h.35. I8h. 
2lh30 14 ans Salle 2: L'ne joyeuse partie (-) 
I3h30. 16h40. I9h50 Les filles du tonnerre (- 
) en 3D 15h. IShlO, 21h25 18 ans Salle 3: 
Rose bonbon (4) I3h30. 15h30, 17h25, 19h20, 
21h20 G Pnx d’entrée $5 50, $3 âge d’or, 
$2 50 moins de 14 ans pour chaque salle

PLACE QUÉBEC (525-1524), Salle I; Raw- 
deal (-) Sam Dim 13h, 15h. 17h. 19h. 21h 
(Les laissez passer ne sont pas valides pour 
ce film) Salle 2: Cobra (-) Sam Dim Sam 
Dim 12h45. 14h25. 16h05. 17h45, 19h35, 
21h30 14 ans (Laissez •pasber non valide) 
Prix d’entrée $5 50, $500 14-17 ans pour 
chaque salle

SAINTE-FOY (Place Sainte-Foy, 6564)592) 
Salle 1: Poltergeist 2 (-) 12h50. 14h30. 16hl0 
17h50, I9h35, 2lh20 14 ans Salle 2: Space 
Camp (-) 13hl0. 15h05, 17h, I9h. 21h05 Sal­
le 3: Highlander (5) vf 12h50, I4h,50. 16h50 
18h55. 21h 14 ans Pnx d’entrée $5 50. $5 00 
14-17 ans pour chaque salle

CINÉ-PARCS. L’ouverture des ciné-parcs se 
fait à 19h30 et la projection à la brunante 
Le prix d’entrée est de $5. gratuit pour les 
enfants 13 ans et moins BEAL’PORT (667- 
5362) Écran I: DelU Force (6) et La forêt 
d’émeraude (4) 14 ans Ecran 2; Académie 
de police no. 3 - Instructeur de choc (6) et 
Targets (4) G Ecran 3: Rocky IV (5) et 
Youngblood (5) 14 ans De la Colline (831- 
0778): Ecran 1. Legend (4) et Série noire 
pour une nuit blanche (4) G Ecran 2: Aca­
démie de police 1 (6) et Académie de pohce 
2 (6) 14 ans

DESCRIPTION DES FILMS A L’AFFICHE

Academie de police no. I 16) Américain 
1984 Comedie réalisée par Hugh Wilson 
Int Steve Guttenberg, Kim Cattrall L'admi­
nistration d’une grande ville américaine 
ayant élargi les conditions d’admission a 
l’ecole de police, les dirigeants se retrou­
vent avec un certain nombre d’hurluberlus

Academie de police 2 -au boulot! (6) Améri­
cain 1985 Comedie policiere realisee par 
Jerry Paris Int Steve Guttenberg. David 
Graf Le directeur d’un commissariat de po­
lice fan appel a son frere, commandant de 
l’Academie de police, pour obtenir des effec­
tifs Ce dernier lui envoie ses dertueres re­
crues, une bande de farfelus

Academie de police no 3 -Instructeurs de 
choc 161 Américain 1986 Comedie realisee 
par Jerry Paris Int Steve Guttenberg, Art 
Metrano Les anciens eleves de l’Academie 
de pobee sont appelés a devenir instruc­
teurs Ces policiers farfelus se retrouvent 
auprès d aspmants policiers egalement ex­
centriques Tout ça dans le but de sauver 
l’ecole qu’un gouverneur veut supprimer

Agnes de Dieu 14) Canadien 1985 Drame 
psychologique realise par Norman Jewison 
Int Jane Fonda, Anne Bancroft Une jeune 
religieuse amnésique est accusée du meur­
tre de son enfant nouveau-ne Une psychia­
tre est assignee par la cour pour découvrir 
la part de responsabilité de la nonne Elle 
doit egalement affronter la supérieure du 
couvent

Anne Trister 13) Canadien IQuebecI 1986 
Drame psychologique realise par lea Pool 
Int Albane Guilhe, Inuise Marleau, Lucie 
Laurier Apres la mort de son pere, une jeu­
ne fille quitte son pays et tout ce qui était sa 
vie et se réfugié chez une amie Se servant 
de son talent de peintre, c’est dans un pro­
jet demesure et complètement fou qu elle 
tentera de retrouver son identité

Brazil 121 Britannique 1984 Drame de 
science-fiction realise par Terry Gilliam 
Int Jonathan Pryce, Robert De Niro Un 
fonctionnaire oublie sa triste vie dans des 
reves ou U devient un super-heros secou­
rant une belle en detresse Lorsqu’il décou­
vre la fille de ses reves et que celle-ci s’in­
téresse a la disparition d'un ami, il decide 
de l’aider

CannonbaU 2 (6) Américain 1983 Comedie 
realisee par Hal Needham Int Burt Rey­
nolds, Dom De 1 uise Un cheik arabe organi­
se une course illégale afin que son fils 
puisse racheter l’echec subi dans une cour­
se semblable l’annee precedente

Cobra (-1 Amencain 1986 Comedie policiere 
reabsee par George P Cosmatos Int Sylves­
ter Stallone. Brigitte NieLsen Avec son pis­
tolet Cobra, sa mitraillette au la.ser. ses 
armes a feu et ses grenades un dur a cuire 
enquête sur une serie de meurtre 
crapuleux

Conseil de famille 14) Français 1986 Co­
medie policiere eente et realisee par Costa- 
Gavras Int Johnny Hallyday. Fanny Ardant 
Un perceur de coffre fort et ton meilleur 
ami ont une mentalité de juge envers les 
enfants de l’un d’eux Pendant ce temps, nos 
deux lascars préparent des coups fumants 
dans de luxueuses villas

Delta Force 16) Americano israélien 1986 
Drame realise par Menahem Golan Int 
Chuck Noms, Lee Marvin Deux terroristes 
palestiniens détournent un avion américain

et gardent les passagers en otage Une 
operation de sauvetage est mise sur pied 
par les Américains.

Le diamant du Nil (4) Américain 1985 Film 
d’aventures reabse par Lewis Teague Int 
Kathleen Turner, Michael Douglas La suite 
des aventures de Joan et Jaex que l’on a 
connus dans "A la poursuite du diamant 
vert" La jeune femme se rend dans le fief 
d’un potentat arabe qui desire qu elle écrive 
sa biographie Apprenant que ce dernier est 
un mégalomane dangereux, jack vole a son 
secours

La foret d'emeraude (4) Britannique 1985 
Drame de moeurs realise par John Boorman 
Int Powers Boothe. Charley Boorman Pen­
dant dix ans. un ingénieur américain re­
tourne chaque annee dans la jungle a la 
recherche de son fils perdu

Hannah et ses soeurs 12) Américain 1986 
Comedie dramatique realisee par Woody Al­
len Int Mia Farrow, Barbara Hershey Une 
actrice se prend d’une passion soudaine 
pour sa jeune belle-soeur Ce film met en 
scene une dizaine de personnages dont on 
suit l’existence pendant deux ans

Highlander (51 Britannique 1986 Drame 
fantastique realise par Russell Mulcahy 
Int Christophe I ambert, Roxanne Hart Une 
jeune inspectrice de police enquete sur la 
mort mystérieuse d’un homme trouve déca­
pité le principal suspect lui avoue faire 
partie d un petit groupe d’immortels qui 
meurent uniquement si un autre immortel 
leur tranche la tete

Les jours et les nuits de China Blue (51 A- 
mericain 1984 Drame de moeurs realise par 
Ken Russell Int Kathleen Turner, Anthony 
Perkins Un jeune homme est charge par le 
patron d’une maison de haute couture de 
découvrir lequel de ses employes livre des 
croquis originaux a ses rivaux

Legend 141 Britannique 1985 Conte fantasti- 
que realise par Ridley Scott Int Torn 
(iruise. Mia Sara Une jeune et belle princes­
se en visite chez une vieille nourrice 
declenche divers incidents qui permettent 
au prince des tenebres de réaliser son reve 
de domination

L'Histoire officielle (31 Argentin 1985 Dra­
me social realise par I uis Fhienzo Int Nor­
ma Aleandro, Hector Alterio Une femme qui 
a adopte une fillette retrouve une vieille 
amie qui lui apprend que les services se 
crets du pays ont offert en adoption des 
enfants de dissidents detenus l.a fillette se 
rait-elle une de ces enfants^

9 '/> semaines (5) Américain 1985 Drame 
psychologique realise par Adrian I yne Int 
Mickey Rourke. Kim Basinger Un homme et 
une femme s’aiment avec une telle passion 
m ils devront se quitter pour ne pas se 
détruire

Rocky IV (5) Américain 1985 Drame sportif 
reali.se par Sylvester Stallone Int Sylvester 
Stallone. Dolph I undgren Rocky Balboa ac­
cepte de rencontrer DraTO, un colosse russe, 
actuel champion mondial L’issue de ce com­
bat peut avoir des retombées politiques

Rose bonbon (4) Américain 1986 Comedie 
dramatique realisee par Howard Deutch 
Int Molly Rinjjwald, Andrew McCarthy Une 
jeune fille d origine modeste étudié dans un 
nigh school frequente par des jeunes de mi 
lieux aises

Tous les ornithologues professionnels ou amateurs sont 
invités à se rendre au Jardin zoologique dimanche pour 
une excursion d’observation des oiseaux.

A SURVEILLER...

Brunch et croisière.

I a ligue navale de Quebec, en collaboration avec la Compagnie d excursions mari­
times de Quebec Inc, organise un brunch et une croisière a bord du MV Louis Jolliet, 
dimanche le 8 juin Le depart se fera a 9h30 du Quai Chouinard et le retour est prevu 
pour I2h30 Qn peut reserver immédiatement en appelant a 692-1159. Les profits 
serviront a financer des activités pour les jeunes, soit les cadets de la Ligue navale et 
les cadets de la Marine canadienne

Excursion d’observation d’oiseaux.

Le Club des Qrnithologues organise, en collaboration avec le Jardin zoologique du 
Quebec, une excursion d’observation des oiseaux qui sont de passage sur le site ou 
qui y ont élu domicile Des animateurs du Club accompagneront seront presents et 
pourront commenter la visite. Les amateurs d'oiseaux sont donc invites a se rendre a 
l'entree principale du Jardin zoologique, rue de la Faune a 7h30 dimanche le 8 juin 
l entree sera fatuité pour les participants et l’excursion devrait se terminer vers 
midi En cas de pluie, l’activite est annulée Rens 661-6965

Le voilier "Ville de Quebec" est de retour pour la saison estivale.
Ce quillard de 10 80 metres offrira a compter de lundi un programme d’activntes 
nautiques II sera en effet possible de suivre un cours d’initiation a la voile de 30 
heures ou encore de se "balader" sur le fleuve Saint-Laurent Le stage d’initiation 
sera accessible aux 16 ans et plus et permettra aux participants de disposer d’une 
autonomie suffisante pour etre un equipier efficace (fans les differentes fonctions a 
bord d’un voilier Coût $150 En ce (jui concerne les balades, tout groupe de 4 
personnes (maximum) qui en fera la demande pourra louer le voilier avec skipper et 
equipier pendant la journée ou en soiree, de I7h a 20h. Coût $40 par groupe pour 3 
heures et $80 pour 6 heures Tous les départs, stages et balades s’effectueront a la 
Marina du Vieux Port Inscription jxiur les programmes ou informations 691-6926

Randonnée cycliste.

Radio-Basse-ville et le Fonds de Solidarité des groupes populaires organise une 
randonnée eyebste, dans le cadre de la Journée internationale de la bicyclette Le 
depart se fera a I3h30 et le retour est prevu pour 16h30 A compter de 1 Ih, au Parc 
Victoria, se tiendront des ateliers de sécurité routiere, d’auto-reparation, du burina­
ge de vélo et de l’animation Rens Yves Doyon (529-4407J ou Lina Remon (529-9026)

PRENDRE NOTE

LE THEATRE D'ETE DE SHERBROOKE commence ce soir sa saison On y joue une 
très belle comedie de Ron Clark et Sam Bobrick Un sur six Avec Alpha Boucher. 
Marc-André Coallier, Sylvain Bellerose, Josee Allard et Marie Cantin L’histoire nous 
raconte le "choc ” qu’éprouvé un pere lorsiju’il découvre que son fils est homosexuel. 
Pour reservations (819) 564-7615

Sans toit ni loi (21 Français 1985 Drame de 
moeurs realise par Agnes Varda Int San­
drine Bonnaire, Macha Meril Une vagabon­
de marginale attachée a sa liberté est 
trouvée morte de froid dans un champ Des 
personnes qui l’ont rencontrée donnent 
leur impression sur elle

Sene noire pour une nuit blanche 14) A- 
merirain 1985 Drame policier réalisé par 
John tandis Int Jeff Goldblum. Michelle 
Pfeiffer Ed Okin, insomniaque, se voit en­
traîner lors d’une nuit sans sommeil dans 
de surprenantes aventures

Soleil de nuit 131 Américain 1985 Drame 
musical realise par Taylor Hackford Int 
Mikhaïl Baryshnixov, Grej^ory Hines, Isabel­
la Rossellini Un danseur russe (jui est passe 
a l’Ouest depuis une duaine d’annees se re­
trouve en territoire soviétique a la suite 
d’un atterrissage force

Targets 14) Amencain 1968 Drame policier 
realise par Peter Bogdanovich Int Bons 
Karloff, Tim O'Kelly Un jeune homme tue sa 
femme et sa mere II s’installe sur un reser­
voir d’ou il tire sur les passants C’est un 
acteur specialise dans les films d’horreur 
([ui l’affrontera

Top Cun 1-1 Américain 1986 Drame d’aven­
tures réalisé par Tony Scott Int Torn 
Cruise. Kelly McGiUis To Gun c’est une 
ecole de pilotage, la plus sophistiquée des 
Etats-Unis Un avion s reaction evaluee a 
$36 millions est capable de grimper 30.0(X) 
pieds et de dépasser deux fois la vitesse du 
son

THEATRE

Andrée Vachon, Denis Lamontagne et Mi­
chel Gariepy. Un tra/i(yuant sicUien don 
confier ses affaires a son fifs, pour quelques 
mois, le temps de regler de graves 
problèmes a Hong-Kong. Tous les soirs 
20h30 Relâche le lundi Billets $10. $12 
sameib Se termine le 19 juin

THEATRE DU BOIS DE COULONGE. Parc du 
Bois de Coulonge. SiUery Reservations et 
informations (4181 681-0088 et 681-4679 
Les femmes savantes de Mohere 11611- 
16731. Avec Simon Fortin, Elizabeth Chouva- 
lidze. Yves Jacques. Marie-Christine Per­
reault, Pierrette RobitaïUe, Andree Samson. 
Jack RobitaïUe, Jacques Lessard et Jean- 
François Gaudet sous la direction de Lucian 
Giurchescu, metteur en scene resident au 
Theatre National du Danemark a Copenha­
gue Avec cette piece Mohere va deloger le 
snobisme et la pretention intellectuelle 
chez le soi-disant sexe faible Mar au sam 
20h. Billets $12 et $14 Se termine le 5 
juillet

THEATRE DES FANTAISIES LYRIQUES, 
6870 boul Ste-Anne, Ange-Gardien, le long 
du Saint-I aurent. Reservations necessaires 
(4181628-6983 La folle traversée de Vincent 
Coulombe Avec La troupe des Fantaisies ly­
riques composée de Vincent Coulombe. 
Maurice Leclerc, Ghislaine Couture, Fer­
nand Tremblay. Pierrette Couture. Berthe 
Arseneault, Jeanne-d'Arc Boucher, Michel 
Laflamme, Sonia Racine et Jacques La- 
flamme, pianiste Prenant le pretexte d une 
croisière, la troupe nous offre des airs 
connus de differents pays Tous les ven 
sam 20h Billet $13. Une particularité pour 
ce theatre, on peut apporter son vin et son 
fromage et déguster pendant le spectacle Se 
termine le 25 septembre.

pagnie theatre national Habimah de Tel 
Aviv (Israël). Spectacle chorégraphié ou 
theatre visuel qui traduit le voyage surrea- 
hste d'un petit fonctionnaire Salle Octave- 
Cremaiie du Grand-Theatre de Quebec

Ce soir 2Ih30 et jusqu’au II Piel de Toro 
créé par Salvador Tavora Par la compagme 
Cuadra de SeviUa. (Espagne). Cette troupe 
qui a remporte le premier prix de la Quin­
zaine en 1984. revient avec un ceremonial 
non verbal se déroulé dans une arene de 
taureaux Chapiteau

SPECTACLES

BIBUOTHEQUE GABRIELLE-ROY. 350.rue 
Saint-Joseph est Place du Village Secteur 
des enfants Sam. et dim 13h30 Les in­
sectes, connais-tu?. Atelier de vulgarisation 
sur les insectes avec Pierre Belanger Entree 
libre

SOIREE DANSANTE

QUINZAINE 
INTERNATIONALE 
DU THEATRE QUÉBEC

LE 115e ANNIVERSAIRE DE LA FONDATION 
DE LA PAROISSE STE-PETRONILLE Soiree 
de retrouvailles, ce sou' 20h30, au sous-sol 
de l’eglise St-Pierre, lie d’Orléans Pru de 
presence

ASSOCIATTON DES FAMILLES DIONNE INC 
Soiree de danse avec la disco L M Musique 
pour la Fete des Peres, ce soir 20h30 Ecole 
La Source, 204 boul. des Etudiants. Lorette- 
ville Prix dentree $4 50, $5 50 pour les non- 
membres

Du 30 mai au 14 juin 
Pru d’entree Possibilité de cartes-theatres 
et de pru de groupe Rens' 694-0206 I.es 
billets sont en vente au Palais Montcalm 
(670-901 II. au Grand-Theàtre (643-8131); au 
Theatre du Bois de Coulonge (692-30641, a la 
Bibbotheque Gabnelle-Roy (529-09241, La 
Baie (627-5959 ou 59221 et le Colisee (647- 
I2III.

Expositions
Une exposition d’affiches de la Pologne est 
presentee a la Bibliotheiiue Gabnelle-Roy et 
une autre de la Schaubunne Berlin en colla­
boration avec l’Institut Goethe Montreal est 
a rimplantheatre

Conferences
Des reservations sont necessaires pour as­
sister aux conferences. 694-0206. Entree 
libre
Auj I6h (français). Invite-RafVaUone llta- 
liel. Sujet La vie d’un acteur. Auditorium de 
la Bibliothèque de Quebec

Pieces en marge
Ce soir I7h The land called morning par la 
compagnie Indian Band de Saskatchewan 
Centre International de séjour

Ce soir et demain 22h En pieces detachees

Par la compagnie le theatre a la carte de 
Université de l’Alberta Theatre de la 

Bordee, 1091W rue Saint-Jean

Programmation
Auj. et demain I2h L’homme urbain par la 
Compagnie Albert Vidal de Barcelone (Es­
pagne). La vie d'un homme urbain. Par sa 
routine, il devient un specimen qu'on ob­
serve comme au zoo Carre d’Youvüle

Ce soir I9h Jessica créé par Linda Griffiths 
Avec Maria Campbell Par la compagnie 
Theatre Passe-Muraille de Toronto (Cana­
da). Une femme moitié blanche, moitié in­
dienne est a la recherche de son passe et de 
son sang Conservatoire

Ce soir et demain I9h Luci Di Boheme de 
Valle-Inclan par la Compagnie Cooperative 
Teatro Di Sardegna (Italie). Un poete aveu­
gle entrepicnd un pelermage métaphorique 
vers la mort Palais Montcalm.

Ce soir 20h Auspices of Blackbirds par la 
compagnie Nightietter (Etats-Unis). Avec 
des écrans amoviles, des boites noires et des 
projecteurs, c'est la revelation du secret des 
lUustions en magie. Vieux-Port

Ce soir 2lh Dim Lun I9h et 2lh30 Le 
pinces d’apres KafVa dans une adaptation et 
mise en scene de Steven Berkoff. Par la com-

MUSIQUE

LES PETITS CHANTEURS DE LA MAITRISE 
DE QUEBEC sous la direction de Reginald 
Cote Concert de fin d’annee, ce soir 20h 
Salle Albert-Rousseau, 2410 chemin Sainte- 
Foy Au programme Poulenc et Pergolese 
Billets $8 , $5 etud et age d’or

3e CONCOURS DE MUSIQUE DE L'ORCHES­
TRE SYMPHONIQUE DE QUEBEC. Au pro 
gramme huit candidats Eric I agace, con­
trebassiste, Caria Antoun et Annie Gadbois. 
violoncellistes et Michelle Seto. Kristin Mol- 
nar, louise Tardif, Michele Gauthier et Ca­
therine Dallaire. violonistes Finale auj lOh 
et les lauréats seront connus a I7h30. le 
public est invite Salle de l'Institut Cana­
dien

INSTITUT DE MUSIQUE DE QUEBEC. 
Concert annuel de fin d’annee par les etu­
diants en musique Au programme les 
chanteurs (sesi de Simone Bergeron, un or­
chestre rock sous la direction de Dominic 
Dubois et un orchestre de musique d’ensem­
ble sous la direction de Richard Bergeron. 
Ce soir 19h Institut des Sourds de Charles- 
bourg. coin Bourg-Royal. 80e rue est Prix 
d’entree $3 Gratuit pour les moins de 12 
ans

BIENTOT A QUEBEC

Juin

JULIAN LENNON. 12 juin. Colisee de 
Quebec Billets en vente

L’ORCHESTRE DU CONSERVATOIRE DE 
MUSIQUE OU QUEBEC. 17 juin. Grand- 
Theatre de Quebec Billets en vente

RENAUD. 28 juin Agora du Vieux-Port

Juillet

GTR. 2 juillet. Centre Municipal des 
Congres Billets en vente

Septembre

BROUE. Du 18 au 28 septembre Palais 
Montcalm. Billets en vente

ANDRE-PinUPPE GAGNON. 30 sept au 12 
oct: du 15 au 19 oct, du 22 au 25 oct. Palais 
Montcalm. Billets en vente

Trois hommes et un couffin (41 Français 
1985 Comedie realisee par Caroline Serreau. 
Int Roland Giraud, Michel Boujenah Trois 
célibataires endurcis occupent un grand ap­
partement a Pans Lors du voyage de l’un 
d eux, une jeune fille depose a leur porte un 
panier contenant un bebe dont il est 
presumement le pere

Young blood (51 Américain 1988 Drame 
sportif réalisé par Peter Markie Int Rob 
Ixiwe. Cynthia Gibb Divers incidents provo­
quent une grande rivalité entre un jeune 
joueur de hockey canadien et un joueur bru 
tal d’une équipe adverse

OBSCURE, 729 Cote d’Abraham Installation 
de I3h a I7h et theatre I4h30 et I9h Se­
conde étape de l’installation/lhéatre Elaga- 
balus. mspiré par les écrits d’Antomn Ar­
taud à propos d’Hehogabale Se termine ce 
soir

I THEATRE D’ETE|

THEATRE LA FENIERE. Grange-théatre si­
tuée au 1500 rue de la Feniere, Ancienne- 
Lorette. près de la route de l'aéroport Ren­
seignements 872-1424 Illégitime defense 
de Frederic Valmain et J Dejoux Avec 
louis Georges Girard, Marie-Ginette Guay,

►

Les Petits Chanteurs de la Maîtrise de Québec présente­
ront ce soir, à la Salle Albert-Rousseau, leur concert de fin 
d'année. Leur programme sera composé de musique sa­
crée et de chants profanes.

173506


